
Enumeration des Laniellicornes Coprophages rapportés de l'Archipel Malais, de la

Nouvelle  Gninée  et  de  l'Australie  boreale  par  M.  M.  J.  Doria,  0.  Beccari  et

L. M. D'Albertis, par le Baron E. DE HAROLD.

Genre  Scarabaeus,  L.

1.  S.  gangeticus,  Cast,  Hist.  nat.  II,  p.  64  (1840).

Ceylan,  pris  au  mois  de  mai  par  M.  r  le  M.  is  Doria  à  la  Pointe  de  Galle.

Espèce  largement  répandue  dans  les  parties  tropicales  de  l'Asie.

Elle  se  trouve  surtout  à  Tranquebar  et  se  rencontre  aussi  aux

ìles  Philippines  (Semper!).  Elle  est  extrèmement  voisine  du

Se.  Isidis  Cast.,  qui  paraìt  la  remplacer  en  Afrique,  où  il  ha-

bite  la  haute  Egypte,  l'Abyssinie  et  en  mème  temps  le  Senegal.

L'  espèce  asiatique  se  distingue  par  la  granulation  plus  forte  et

plus  égale  du  prothorax  et  par  ses  élytres  moins  fortement  ar-

rondies  aux  épaules.  Ces  differences  sont  toutefois  si  légères  quii

me  reste  quelque  doute  sur  la  validità  des  deux  espèces.

Genre  Gymnopleurus,  Illig.

2.  O.  mauras,  Sharp.,  Coleopt.  Heft.  XIII,  p.  34  (1875).

Borneo,  Sarawak  {Boriai).

Cette  espèce,  qui  a  aussi  été  rapportée  par  M.  r  Wallace  de

la  mème  località,  se  distingue  facilement  du  sinuatus  par  sa

couleur  d'un  noir  terne  sans  aucune  teinte  bronzee,  par  sa

massue  anténnaire  d'un  brun  foncé  et  surtout  par  les  cótés  du

prothorax  qui  sont  fortement  anguleux  dans  leur  milieu.  Ce

dernier  caractère  séparé  aussi  l'  espèce  actuelle  du  melanarius,

qui  en  outre  est  d'un  noir  plus  brillant  et  dont  le  bord  anté-

rieur  du  chaperon  offre  une  légère  sinuosité  de  chaque  coté  des
dents  médianes.
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3.  O.  calcar,  Sharp.,  Goleopt.  Heft.  XIII,  p.  36  (1875).

Celebes,  Kandari  (Beccari!).

Egalement  très-voisin  chi  sinuatus,  à  massue  antennaire  d'un

rouge  ferrugineux  comme  celui-ci.  II  en  diffère  cependant  par

sa  couleur  noire,  non  bronzee,  par  les  cótés  du  prothorax  sub-

anguleusement  arrondis  'dans  leur  milieu  et  par  les  angles  poste-

rieurs  beaucoup  moins  saillants.  M.  r  Sharp  a  redige  sa  description

sur  un  seul  exemplaire  male.  La  forme  de  l'  éperon  apical  du

tibia  anterieur  des  màles,  qui  est  fourchu,  n'est  cependant  pas

un  caractère  specificale,  comme  l'auteur  paraìt  le  supposer.  Cet

éperon  présente  la  mème  forme  dans  le  sinuatus  et  dans  toutes

les  autres  espèces  du  genre,  à  moins  quii  ne  soit  pas  obliterò

par  l'usage  que  l'animai  en  a  fait  en  fouissant.  Dans  ce  cas,

l'une  des  deux  pointes  ou  toutes  deux  peuvent  disparaìtre  et  il

ne  reste  plus  qu'un  éperon  à  extrémité  plus  ou  moins  obtuse.

La  femelle  de  cette  espèce,  que  M.  r  Sharp  n'a  pas  connue  et

qu'il  paraìt  avoir  décrite  sous  le  noni  de  dubius  diffère  du  male

par  la  très-fine  rugosité  du  prothorax  ainsi  que  par  ses  angles

postérieurs  qui  sont  moins  redresses  et  un  peu  plus  obtus.

Genre  Goptodactyla,  Burm.

4.  O.  g-lalbricollis,  Hope.  Nigra,  nitida,  convexa,  oblongo-

cylindrica;  capite  transversim  rugulato,  clypeo  obtuse  bidentato;  tho-

race  laevi,  antice  utrinque  a  foveola  laterali  usque  ad  angulos

anterior  es  cannato;  elytris  crenato-striatis  ,  punctis  later  a  versus

minoribus,  stria  nona  simplici  et  ante  medium  in  marginem  la-

leralem  desinente;  pygidio  convexo,  laevi.  —  Long.  15-16  millim.

Mas.  Cornu  verticis  erecto,  brevi,  apice  truncalo.

Copris  glabricollis,  Hope,  Proc.  ent.  Soc.  Lond.  1841,  p.  44.

Corps  fortement  convexe,  subcylindrique  ,  entièrement  d'un

noir  brillant,  glabre.  Tète  lisse  ou  à  peine  ponctuée  dans  sa

partie  postérieure,  couverte  antérieurement  de  rugosités  trans-

versales  et  ondulées,  le  chaperon  obtusément  bidente;  les  yeux

lisses,  leur  partie  supérieure  très  grande.  Prothorax  transversai,
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lisse  ou  imperceptiblement  pointillé,  quelques  points  plus  mar-

ques  aux  angles  antérieurs,  en  outre  une  rangée  de  très-gros

points  le  long  du  rebord  basai;  ligne  marginale  du  bord  anté-

rieur  complete,  non  interrompue  au  milieu,  également  accom-

pagnée,  au  moins  de  chaque  coté,  d'une  serie  de  gros  points;

foveole  laterale  profonde,  ponctuée,  une  carène  tranchante
sort  du  milieu  de  son  bord  antérieur  et  se  réunit  au  bord  la-

teral  un  peu  en  arrière  des  angles  antérieurs;  ceux-ci  pointus,
les  postérieurs  largement  arrondis.  Élytres  assez  légèrement

striées,  les  stries  intérieures  beaucoup  plus  profondes  vers  l'ex-

trèmité,  munies  de  gros  points  qui  entament  assez  fortement

les  intervalles,  ces  points  diminuant  de  grosseur  vers  les  cótés,

la  huitième  strie  abregée  antérieurement,  la  neuvième  simple,

sans  ponctuation,  un  peu  raccourcie  antérieurement,  se  termi-

nant  déjà  avant  le  milieu  dans  la  dixième,  qui  est  marginale

et  fortement  sillonnée;  les  intervalles  légèrement  convexes,  très-

finement  et  peu  densement  pointillés.  Pygidium  lisse,  convexe.

Antennes  d'un  brun  rouge,  à  massue  ferrugineuse.  Tibias  an-

térieurs  tronqués  à  leur  sommet,  sans  tarses.

Dans  le  male  le  vertex  présente  dans  son  milieu  une  petite

come  droite,  légèrement  élargie  et  tronquée  à  son  extrèmité;

le  prothorax  est  coupé  droit  dans  sa  parti  e  antérieure.

Dans  la  femelle  le  vertex  est  légèrement  convexe;  les  rugosités

de  la  tète  et  la  ponctuation  du  prothorax  sont  plus  distinctes;

celui-ci  est  régulièrement  convexe  dans  sa  partie  antérieure.

J'ai  cru  devoir  donner  une  nouvelle  description  de  cette  espèce

parceque  celle  que  M.  r  Hope  en  a  publiée  est  extrèmement  courte

et  ne  se  rapporte  qu'à  la  femelle.  Elle  est  devenue  parfaitement

insuffisante  par  la  découverte  d'une  seconde  espèce  de  ce  genre

remarquable.

5.  O.  subaenea  (nov.  spec).  Oblonga,  convexa,  nitida,

nigra,  elytris  obscure  subcupreis;  capite  punctulato,  antice  rugu-

losOj  clypeo  obtuse  bidentato;  thorace  disco  obsolete,  lateribus  evi-

dentius  punctato,  puncìis  majoribus  prope  marginem  basalem,  linea

marginali  antica  medio  interrupta;  elytris  sai  profunde  striatis,
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strife  obsolete  punctatiSj  interstitiis  laevibus,  parum  convexis;  pec-

toris  laleribus  valde  punctatis.  —  Long.  12  millim.

Cap  York,  Somerset  (D'Albertis!).

Corps  assez  convexe,  brillant,  noir,  les  élytres  avec  une  le-

gare  teinte  cuivreuse.  La  téte  distinctement  ponctuée,  rugueuse

antérieurement,  le  chaperon  bidente  dans  son  milieu.  Prothorax

finement  ponctué  sur  le  disque,  la  ponctuation  plus  sensible  sur

les  cótés,  en  outre  quelques  très-gros  points  le  long  de  la  base  ,

qui  est  finement,  mais  distinctement  marginée;  la  ligne  margi-

nale  du  bord  antérieur  largement  interrompue  au  milieu;  an-

gles  antérieurs  pointus;  une  petite  carène  tranchante  qui  sort

de  la  fovéole  laterale  et  se  dirige  en  avant  vers  le  bord  lateral,

comme  dans  Tespèce  précédente.  Élytres  à  stries  médiocrement

profondes,  les  stries  à  ponctuation  obsolète,  subcrénelée,  la  neu-

vième  très-courte  et  réunie  à  la  marginale  déjà  avant  le  milieu;

intervalles  légèrement  convexes,  lisses.  Pygidium  inflechi,  lisse.

Còtés  de  la  poitrine  garnis  de  gros  points.  Dernier  segment  ab-

dominal  beaucoup  plus  large  que  les  precedents,  ceux-ci  très-

étroits  dans  leur  milieu.  Tibias  antérieurs  longitudinalement  ca-

rénés  dans  leur  partie  supérieure,  la  carène  terminée  à  la  base

de  la  pénultième'  dent  marginale.

Je  ne  connais  que  des  femelles  de  cette  espèce,  dont  les  males

présentent  probablement  une  come  céphalique  cornine  ceux  de

la  C.  glabricollis.  Les  deux  espèces  offrent  une  grande  analogie

entre  elles,  mais  la  subaenea  se  distingue  facilement  par  son

corps  moins  convexe,  la  ponctuation  de  la  tète  et  du  corselet,

la  teinte  cuivreuse  des  élytres  et  surtout  par  l'absence  des  gros

points  dans  les  stries.

Le  genre  Coptodactyla  ,  très-distinct  des  Copris  par  ses  tibias

antérieurs  tronqués  à  leur  extrémité  et  dépourvus  de  tarses,

doit  prendre  place  parmi  les  Choeridides,  quii  représente  évi-

demment  à  la  Nouvelle  Hollande.  Le  système  tout  particulier

que  les  stries  des  élytres  offrent,  ainsi  que  la  petite  carène  late-

rale  du  prothorax,  en  font  un  type  tout-à-fait  tranche.  J'ignore

à  laquelle  des  deux  espèces  connues  actuellement  la  C.  emana.
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Burm.  se  rapporte,  que  l'auteur  a  mentionnée  sans  la  décrire

dans  ses  Genera.  Ins.  I,  n.  27.

Genre  Cyobius,  Sharp.

6.  O.  Wallace!,  Sharp.,  Coleopt.  Heft.  XIII,  p.  49  (1875).

Borneo,  Sarawak  (Doria!);  un  seul  exemplaire.

Cette  curieuse  espèce,  dont  M.  r  Sharp  n'a  également  connu

quun  individui  unique,  ressemble  beaucoup  à  un  petit  Choeri-

dium.  L'impression  au  milieu  du  front,  que  M.  Sharp  a  sup-

posée  ètre  peut-ètre  accidentelle,  se  retrouve  très-distinctement

dans  l'insecte  rapportò  par  M.  r  le  Marquis  Doria.  Je  signalerai

encore  la  forme  toute  extraordinaire  que  le  bord  lateral  des

élytres  présente:  il  est  sinué  au-dessous  des  épaules  et  lobé  en-

suite  vers  le  milieu  de  la  longueur.  Les  élytres  n'ont  que  sept

stries,  dont  aucune  n'atteint  l'extrémité.

Le  genre  Cyobius  devra  rentrer  dans  le  groupe  des  Choeri-

dides,  dont  il  possedè  la  forme  caractéristique  des  tibias  anté-

rieurs,  qui  sont  coupés  droit  à  leur  extrémité.  Il  s'y  trouvera

néanmoins  isole  à  cause  de  ses  tarses  postérieurs,  qui  ne  sont

composes  que  de  deux  articles.

Paraphytus  (nov.  gen.).

Corpus  oblongum,  convexum.  Clypeus  6-denticulatus.  Maxillae

mala  externa  apice  coriacea,  intus  basique  subcornea  3  interna  co-

riacea.  Palpi  maxillares  articulo  ultimo  elongate,  sensim  acumi-

nalo.  Mentum  apice  sat  profunde  emarginatum.  Palpi  labiates

articulis  3  aequalibus,  brevibus,  non  dilatatis.  Thorax  subtus  ad

receptionem  capitis  utrinque  profunde  foveolatus.  Pygidium  valde

inflexum.  Abdominis  segmenta  arcuata,  suturis  medio  obsoleta.  Me-

soslernum  sat  longum.  Tibiae  anticae  breviter  acute  tridentatae;

posticae  apice  breviter  selosae  calcarique  apicali  brevi.  Tarsi  postici

articulis  longitudine  et  latitudine  inter  se  omnibus  aequalibus.  Ely-

trorum  epipleurae  antice  sal  latae  et  concavae.  Epistema  metatho-

racis  angustissima.
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Ce  nouveau  genre  rappelle  pour  la  forme  entièrement  les

Choeridium  mais  il  en  diffère  par  une  foule  de  caractères,  parmi

lesquels  il  faut  citer  en  premier  lieu  la  forme  des  tarses  posté-

rieurs,  celle  des  épisternes  métatlioraciques  et  celle  des  épi-

pleures  des  élytres.  Quant  aux  tarses,  leurs  articles  ne  dimi-

nuent  pas  graduellement  de  largeur  et  en  mème  temps  de

longueur,  mais  ils  sont  tous  également  courts.  Les  tibias  po-

stérieurs  ne  sont  pas  garnis  à  leur  extrémité  comme  dans  les

Choeridium  de  longues  soies  raides,  mais  ses  soies  sont  très-

courtes  et  à-peu-près  de  longueur  égale.  L'éperon  apical  des

tibias,  allonge  dans  les  Choeridium,  est  très-raccourci.  Les  tibias

antérieurs,  quadridentés  dans  les  Choeridium,  sont  finement  tri-

dentés  et  le  bord  présente  en  dessus  de  la  première  dent  mar-

ginale  une  fine  denticulation;  ils  sont  tronqués  et  scalpriformes,

le  tarse  replié  sur  leur  tranche,  moins  long  que  celle-ci.  Le  me-

sosternum  s'étend  jusqu'à  la  moitié  de  la  longueur  des  hanches

intermédiaires;  il  est  séparé  du  métasternum  par  une  suture

rectiligne.  Le  pygidium  est  fortement  infìèchi,  de  manière  à  se

trouver  sur  le  mème  plan  que  l'abdomen.  Celui-ci  très-raccourci

dans  son  milieu.  Les  élytres  présentent  dans  le  premier  tiers

de  leur  longueur  des  épipleures  larges  et  sensiblement  concaves;

c'est  dans  leur  cavité  supérieure  que  viennent  se  loger  les  ge-

noux  des  cuisses  intermédiaires.  Épisternes  métatlioraciques  al-

longes  et  très-étroits.

Quant  aux  parties  de  la  bouche  je  n'ai  pu  les  examiner  qu  en

dehors,  l'insecte  étant  unique.  Elles  m'ont  paru  diffèrer  sous  plu-

sieurs  rapports  de  la  forme  typique  chez  les  Choeridium.  Ainsi

le  menton  est  moins  profondement  et  moins  anguleusement  lobé,

le  lobe  externe  des  machoires  n'est  pas  largement  arrondi,  mais

en  oval  plus  oblong  et  sa  partie  basale  intérieure  est  légèrement

cornee,  lisse,  non  coriace.

Je  pense  que  c'est  entre  les  Scatonomus  et  les  Choeridium

qu  il  faudra  piacer  le  genre  actuel.

7.  r».  Doriae  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Dorià).

Oblongus,  nilidus,  nigro-piceus  ;  capile  punctato,  genis  extus  et
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antice  angulatis,  clypeo  medio  leviter  emarginato  et  utrinque  bre-

viter  bidenticulato  ;  thorace  disco  parcius  et  subliliter,  lateribus

densius  punctalo;  elytris  striatis,  striis  crenato-punctatis  ,  inter-

stitiis  planis,  laevibus.  Pygidio  inflexo,  nitido,,  convexo,  late  et

profundissime  longitudinaliter  silicato.  —  Long.  7  millim.

Oblong,  assez  convexe,  d'un  noir  de  poix,  brillant.  Tòte

ponctuée,  les  points  plus  fins  en  devant;  joues  saillantes  et

anguleuses  en  dehors,  terminées  en  devant  par  une  petite  dent;

chaperon  emarginò  au  milieu,  avec  deux  petites  dents  de  chaque

coté  du  sinus.  Prothorax  non  margine  à  la  base,  à  ponctuation

assez  serrée,  plus  fine  sur  le  dos;  les  còtés  presque  droits;  an-

gles  antérieurs  arrondis,  les  postérieurs  en  angle  obtus.  Elytres

à  stries  modérément  profondes  et  chargées  de  points  légèrement

transverses,  la  cinquième  unie  à  la  sixième,  la  quatrième  à  la

septième,  et  la  troisième  à  la  huitième;  les  inter  valles  lisses,

plans,  les  intérieurs  con  vexes  à  Textrémité.  Pygidium  convexe,

lisse,  sillonné  transversalement  à  la  base  et  divise  en  deux  moitiés

par  un  profond  et  large  sillon  longitudinal.  Mésosternum  ponctué.

Cuisses  postérieures  lisses,  marginées,  non  dilatées.  Tibias  posté-

rieurs  avec  deux  petites  épines  à  leur  extrémité  extérieure;  l'é-

peron  apical  très-court,  pas  plus  long  que  ces  épines.

Genre  Catharsius,  Hope.

8.  O.  Molossus,  Linn.,  Syst.  Nat.  ed.  X,  p.  347  (1758).

Borneo,  Sarawak;  Ceylan  (Doria!).

Cette  espèce,,  déjà  très-anciennement  connue,  habites  les  Indes

proprement  dites  et  se  répand  du  midi  de  la  Chine  jusqu'à  Ceylan

et  jusque  sur  les  versants  méridionaux  de  l'Himalaya.  Les  màles

présentent  des  differences  notables  non  seulement  sous  le  rap-

port  de  la  taille,  mais  aussi  sous  celui  des  protuberances  de  leur

corselet.  Les  petits  développements  ne  se  distinguent  guère  des

femelles  que  par  la  sinuosité  du  bord  de  la  partie  élevée  du

prothorax,  ainsi  que  par  la  petite  dent  mediane  de  T  elevation

frontale  ,  qui  se  trouve  placée  un  peu  en  avant  des  deux  au-
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tres,  tandis  que  dans  les  femelles  elles  sont  situées  sur  une  mème

ligne  transversale.  Le  bord  antérieur  de  la  gibbosité  prothora-

cique,  termine  lateralement  en  une  dent  plus  ou  moins  forte  et

dirigée  en  dehors,  est  simplement  avance  en  are  au  milieu  dans

les  petits  développements.  Dans  les  grands,  ou  chaque  fois  aussi

que  les  dents  latérales  sont  divergents,  il  s'avance  en  angle

obtus  et  cet  angle  lui-mème  présente  à  son  extrémité  une  pe-

tite  sinuosité  plus  ou  moins  accusée.  Le  C.  sagax  est  une  espèce

très-voisine  ,  mais  distincte  par  la  come  céphalique  des  màles

plus  rapprochée  du  bord  antérieur  du  chaperon,  ainsi  que  par

le  manque  de  dents  latérales  à  la  partie  élevée  du  corselet.

9.  C.  Sabaeus,  Fabr.,  Spec.  Ins.  I,  p.  23  (1781).

Ceylan  {Boriai).

Egalement  très-répandu  dans  les  regions  tropicales  de  l'Asie.

Genre  Gopris,  Geoffr.

10.  C.  Tullius,  Oliv.,  Ent.  I,  3,  p.  118,  t.  11,  f.  98;  t.  19,

f.  88  b.  (1789).

Borneo,  Sarawak  {Boria

Cette  espèce,  généralement  d'assez  petite  taille  (l'exemplaire

unique  capture  à  Sarawak  ne  mesure  que  1  1  mill.)  se  distingue

facilement  des  autres  Copris  indiens  par  la  ponctuation  de  la

tète,  qui  ne  couvre  que  la  partie  centrale  du  vertex  tandis  que

le  chaperon  reste  lisse,  par  les  angles  postérieurs  du  prothorax

obtus  mais  parfaìtement  distinets,  enfin  par  les  profondes  stries

des  élytres,  dont  la  huitième,  au  lieu  de  se  réunir  à  l'  extrémité

avec  la  troisième,  ne  depasse  guère  le  milieu  de  la  longueur.

Les  tibias  antérieurs  sont  distinctement  quadridentés,  la  tronca-

ture  apicale  des  postérieurs  est  simple  et  ne  présente  pas  les

dents  que  Ton  apercoit  dans  l'espèce  suivante.
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11.  O.  Servius  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

Oblongus,  niger,  nitidus,  antennis  obscure  ferrugineis;  vertice

tuber  culo  brevi,  punclatOj  occipite  transversim  foveolato,  clypeo

laevi;  thorace  for  titer  punctato,  punctis  postice  medio  minoribus

et  rarioribuSj  angulis  posticis  rotundatis;  elytris  for  titer  crenato-

striatis,  interstitiis  convexis,  laevibus;  tibiis  posticis  margine  api-

cali  fortiter  bidentato  9  •  —  Long.  20  mill.

Corps  oblong,  brillant,  noir,  les  antennes  d'un  ferrugineux

obscur.  Tète  avec  une  forte  impression  transversale  au  milieu

de  son  bord  postérieur,  le  vertex  peu  densement  mais  fortement

ponctué,  au  milieu  un  petit  tubercule  saillant,  partie  antérieure

lisse,  chaperon  largement  emarginò  au  milieu.  Corselet  égale-

ment  convexe,  convert  d'une  ponctuation  forte,  médiocrement

serrée,  les  points  plus  rares  et  plus  petits  vers  le  milieu  de  la

base;  un  faible  sillon  longitudinal  sur  la  dernière  moitié  du

disque;  les  angles  postérieurs  arrondis,  à  peine  indiqués  par  un

angle  très-obtus.  Elytres  à  stries  profondes  et  fortement  crénelé-

ponctuées,  la  huitième  entière  et  réunie  à  l'extrémité  avec  la

troisième  ,  les  intervalles  convexes  ,  lisses.  Tibias  antérieurs  qua-

dridentés,  le  bord  apical  des  postérieurs  emarginò  et  muni  de

chaque  coté  d'un  lobe  dentiforme.

Je  n'ai  qu'un  seul  individu  devant  moi,  qui  me  semble  ètre

une  femelle  à  cause  de  l'éperon  apical  des  tibias  antérieurs,  qui

est  mince  et  fortement  acuminé.  Je  crois  que  les  caractères  que

je  viens  de  signaler,  surtout  le  chaperon  non  bidente  et  les  ti-

bias  postérieurs  festonnés  à  leur  bord  apical,  permetteront  néan-

moins  de  reconnaitre  dans  la  suite  ce  Copris.

12.  O.  frieator,  Fabr.,  Mant.  Ins.  I,  p.  15  (1787).  —

Oliv.,  Ent.  I,  3,  p.  122;  I,  16,  f.  149  (1789).

Celebes  (Beccari!).

Oblong,  brillant,  noir.  Tète  subrugueusement  ponctuée  en

avant,  chaperon  obtusément  bidente.  Prothorax  avec  une  ligne

enfoncée  et  ponctuée  sur  la  partie  postérieure,  angles  posté-

rieurs  très-obtus.  Elytres  fortement  striées,  les  stries  à  ponctua-
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tion  crénelée  et  serrée  ,  très-distincte  ,  la  huitième  strie  dépassant

le  milieu  et  transformée  ensuite  en  une  sèrie  de  points,  les  in-

tervalles  légèrement  convexes,  lisses  ou  à  peine  sensiblement

pointillés.  Bord  apical  des  tibias  postérieurs  très-obtusément
bilobe.

Le  male  présente  sur  le  vertex  une  petite  come  légèrement

recourbée,  munie  postérieurement  à  la  base  de  chaque  coté  d'un

petit  tubercule.  Le  prothorax  est  coupé  droit  en  avant,  le  bord

de  la  partie  élevée  présente  de  chaque  coté  deux  petits  tuber-

cules  obtus,  en  outre,  au  milieu,  deux  autres,  très-rapprochés

et  parfois  indistincts;  il  est  lisse  et  Fon  ne  remarque  que  vers

les  angles  antérieurs  quelques  points  assez  gros  mais  peu  pro-
fonds.

La  femelle  ressemble  beaucoup  à  celle  du  C.  lunaris  et  son

vertex  est  arme  comme  dans  cette  espèce  d'une  petite  come

comprimée,  échancrée  et  paraissant,  par  là,  bidentée  à  son  ex-

trémité.  Le  prothorax  est  légèrement  rétus  en  devant,  fortement

et  assez  densement  ponctué  antérieurement  et  sur  les  cótés.  Les

profondes  stries  des  élytres  permettent  aisement  de  distinguer  cet
insecte  des  femelles  du  lunaris.

Fabricius,  après  avoir  décrit  primitivement  dans  la  Mantissa,

Voi.  I,  cette  espèce  cornine  habitant  les  Indes  orientales  ,  a  sub-

stitué  à  cette  indication  simplement  «  India  »  dans  ses  ouvrages

postérieurs,  et  dans  son  dernier,  le  Syst.  El.  il  a  mème  ajouté

à  la  diagnose  le  mot  «  subaenea  »  .  Ceci  prouve  quii  a  confondu

dans  la  suite  son  fricator  avec  quelqu'autre  espèce,  probablement

ayec  un  Pinotus  de  l'Amérique,  negligence,  que  Ton  rencontre
malheureusement  assez  souvent  dans  les  oeuvres  de  l'auteur

danois.  Quoi  qu'il  en  soit,  l'espèce  est  parfaitement  fixée  par

la  description  qu'  Olivier  en  a  donnée  quelques  années  après  la

publication  de  la  Mantissa.  Quant  au  Copris  orientalis  de  Fabri-

cius,  indiqué  également  comme  venant  des  Indes  orientales,  je

ne  crois  pas  mème  que  se  soit  un  vrai  Copris,,  car  les  mots  de

la  diagnose  «  Clypeus  rotundatus,  integer  »  ,  ainsi  que  la  com-

parison  avec  le  Nisus,  en  font  bien  plutót  un  Catharsius  ou
un  Pinotus.
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13.  C.  Claudius  (nov.  spec).  Ceylan  (Dorici).

Simillimus  omnino  (  9  )  C.  lunari  ,  at  thoracis  parte  return  laevi,

margine  Simplicio  nec  sinuato,  nec  utrinque  foveolato,  femoribusque

posticis  evidente)-  punctatis,  diversus;  a  C.  fricatore,  cui  itidem  si-

rnillimus,  striis  elytrorum  multo  obsoletius  et  sublilius  punctatis

discedens.  —  Long.  22-24  millim.

Tellement  voisin  du  C.  lunaris  quii  suffira  d'indiquer  les  dif-

ferences  qu  il  présente.  Come  céphalique  plus  courte  et  plus

large.  Corselet  à  angles  postérieurs  presque  nuls  comme  dans

le  lunaris,  la  partie  rétuse  lisse  en  devant,  son  bord  presque  droit

ou  formant  au  milieu  tout-au-plus  un  angle  très-obtus  regardant

en  arrière,  sans  sinuosités  et  sans  les  tubercules  latéraux,  qui  se

trouvent  toujours  dans  le  lunaris,  le  sillon  median  de  la  partie

postérieure  moins  profond  et  moins  distinctement  ponctué.  Le

C.  fricator,  également  très-  voisin,  se  distingue  de  l'espèce  actuelle

par  les  angles  postérieurs  du  prothorax  plus  fortement  arrondis

et  par  les  stries  beaucoup  plus  profondes  et  plus  fortement

ponctuées.  Elles  ne  le  sont  que  très-finement  et  pen  distincte-

ment  dans  le  C.  Claudius  et  parfaitement  semblables  à  celles

du  lunaris.

J'ai  hésité  longtemps  à  donner  cette  espèce  comme  nouvelle,

d'abord  parceque  je  n'en  connais  que  des  femelles,  ensuite  par-

cequ'elle  se  rapproche  tellement  du  lunaris  qu  il  ne  restent  pour

Fen  séparer,  que  les  differences  que  je  viens  de  signaler.  Cepen-

dant  d'un  coté  il  m'a  paru  probable  que  le  male  ,  encore  inconnu,

presenterà  des  caractères  plus  marqués,  de  l'autre  coté  l'habitat

du  lunaris  ne  me  paraìt  pas  s'étendre  jusqu'aux  regions  tropi-

cales  de  l'Asie  (  1  ).

(!)  En  Chine,  surfcout  à  Hong-Kong  il  se  trouve  une  autre  espèce  de  Copris
très-voisine  des  précédentes  mais  facile  à  reconnaitre  à  sa  téte  presque  en-
tièrement  lisse  et  à  la  ponctuation  de  son  corselet  qui  ne  se  montreque  sur
les  parties  antérieures  et  latérales  du  disqne  ,  tandisque  les  cotés,  surtout
en  arrière,  sont  imponctués.  Eri  voici  la  diagnose:

C.  Confucius  :  Oblongus  ,  niger,  nitidus,  capite  fere  laevi,  vertice  breviter
cornuto,  clypeo  bidentato;  thorace  basi  et  lateribus  postice  laevibus,  angulis
posticis  omnino  rotundatis;  elytris  sat  profunde  striatis,  striis  distincte  cre-
nato --punctatis ,  interstitiis  planiusculis;  femoribus posticis punctatis ,  tibiarum
posticarum  margine  apicali  fortìter  tridentato.  —  Long.  19-20  millim.
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14.  O.  Doriae  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Boriai).

OblonguSj,  paritm  convexus,  nitidus,  piceus  3  tibiis  tarsisque  rufo-

piceis,  antennis  ferrugineis;  capite  punctato  3  vertice  breviter  cornuto,,

clypeo  bidentato;  thorace  punctato,  lateribus  parum  rotundalis;  ely-

tris  punctato-striatis,  interstitiis  leviter  convexis,  laevibus;  tibiis  an-

tica  apice  minus  oblique  truncatis,  metatarso  postico  apicem  versus

non  dilatato.  —  Long.  13  millim.

Oblong,  légèrement  convexe,  brillant,  d'un  noir  de  poix,  un

peu  plus  brunàtre  sur  les  élytres,  les  pattes  d'un  brun  rougeàtre,

les  antennes  rousses.  La  téte  fortement  ponctuée  ,  les  points  moins

marqués  vers  le  devant,  le  vertex  arme  d'une  petite  come,  le

chaperon  assez  fortement  bidente.  Prothorax  couvert  de  gros

points  médiocrement  serrés,  plus  rares  le  long  du  milieu,  sans

sillon  dorsal  apparent,  les  angles  postérieurs  obtus,  les  cótés

très-peu  arqués;  base  et  bord  antérieur  marginés.  Élytres  un

peu  moins  brillantes  que  le  corselet,  le  bord  marginai  obtusé-

ment  lobé  dans  le  milieu  de  la  longueur;  ponctué-striées;  les

stries  beaucoup  plus  profondes  à  l'extrémité,  les  intervalles  lé-

gèrement  con  vexes,  lisses.  Pygidium  fortement  ponctué.  Cótés

de  la:  poitrine  et  partie  antérieure  du  métasternum  fortement

ponctués,  celui-ci  sillonné  longitudinalement.  Tibias  antérieurs

quadridentés,  les  trois  dents  inférieures  assez  pointues,  l'extré-

mité  tronquée  subobliquement,  l'éperon  apical  un  peu  courbé

et  lamelliforme.  Métatarse  des  pieds  postérieurs  presque  parallèle  ,
non  dilate  vers  le  bout.

Cette  espèce  curieuse,  que  je  me  fais  un  plaisir  de  dédier  à

M.  r  le  Marquis  Doria,  se  rapproche  un  peu  par  sa  forme  gene-

rale  et  par  son  corps  légèrement  convexe  du  C.  punctulatus,

mais  elle  s'en  éloigne  notablement,  par  ses  élytres  non  ponctuées,

son  vertex  arme  tout  différemment  ,  son  métatarse  non  dilaté

et  ses  tibias  antérieurs  tronqués  presque  droitement  au  bout.  Ce

dernier  caractère  rapproche  evidemment  l'espèce  des  Choeridides

et  cette  affinité  est  rendue  encore  plus  intime  par  la  forme  des

hanches  antérieures  qui  sont  parfaìtement  transversales.  Ce  dernier

caractère  ainsi  qu'un  métatarse  non  dilaté  se  retrouve  dans  une

autre  espèce  indienne,  le  C.  reflexus>  qui  est  également  assez

Ann.  del  Mus.  Civ.  di  St.  Nat.  Voi.  X.  (23  Maggio  1877).  4
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voisin  de  l'espèce  actuelle,  dont  il  se  distingue  cependant  facile-

ment  par  sa  taille  beaucoup  plus  petite,  le  reflet  métallique  de

ses  élytres  et  la  convexité  de  son  corps.  Le  groupe  des  Choeri-

dides  se  trouvant  aussi  représenté  en  Asie,  ces  petits  Coprides

à  hanches  transversales  et  munis  en  dessous  de  cavités  protho-

raciques  devraient  peut-ètre  former  un  genre  à  part.  Ne  pouvant

m'occuper  actuellement  de  cette  question,  qui  ne  rentre  pas  dans

le  cadre  de  mon  travail,  le  C.  Doriae  prendra  en  attendant

place  à  coté  des  C.  punctulatus  et  reflexus.

Gen.  Caccobius,  Thoms.

15.  O.  TbinodLulus  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

NitiduS;  glaber,  picem,  pedibus  clypeoque  rufescentibus;  capite

laeviusculO;  fronte  inter  oculos  bituber  culata,  clypeo  rotundato,  in-

tegro;  thorace  punctulato,  basi  non  marginata;  elytris  punctato-

striatis,  interstitìis  laevibus,  parum  convexis;  pygidio  fortiter  pun-

ctato.  —  Long.  3  millim.

Corps  en  ovai  régulier,  assez  convexe,  cependant  subdéprimé

sur  le  dos,  brillant,  glabre,  d'un  noir  brun,  les  antennes,  les

pattes  et  le  bord  du  chaperon  d'un  brun  rougeàtre.  Tète  très-

obsolètement  pointillée,  les  points  un  peu  plus  distincts  en  de-

vant  des  yeux,  le  front  avec  deux  petits  tubercules  obtus,  éga-

lement  distants  entre  eux  et  des  yeux,  le  chaperon  arrondi,  entier

en  devant  ou  à  peine  sensiblement  subtronqué.  Prothorax  à

ponctuation  fine,  égale  et  médiocrement  serrée,  la  base  non

marginée,  les  cótés  arrondis  et  formant  dans  leur  milieu  un

angle  très-obtus.  Élytres  très-exactement  appliquées  au  pro-

thorax,  sans  saillie  humérale,  ponctué-striées,  les  points  assez

gros  et  entamant  un  peu  les  bords  des  intervalles,  ceux-ci  légè-

rement  con  vexes  ,  lisses.  Pygidium  grossièrement  ponctué.  Méta-

tarse  postérieur  légèrement  dilate  au  bout.  Pronotum  en  dessous
sans  carène  accessoire.

Cette  petite  espèce  ressemble  à  s'y  méprendre  à  un  Choeridium

et  il  n'y  a  presque  que  la  forme  du  métatarse,  qui  n'est  pas

en  triangle  plus  ou  moins  allongé,  mais  étroit  et  subdilaté  au
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bout,  qui  l'empèche  de  rentrer  dans  ce  genre.  L'exemplaire

étant  unique  je  n'ai  pas  pu  examiner  les  parties  de  la  bouclie

pour  m'assurer  de  la  presence  du  dernier  article  des  palpes  la-

biaux.  II  me  semble  que  le  genre  CaccobiuSj,  tei  quii  est  com-

pose  actuellement.,  ne  pourra  guère  ètre  maintenu.  Il  renferme

évidemment  des  vrais  Choeridides  et  des  vrais  Onthophagides.

II  est  vrai  que  tous  deux  ont  en  commun  la  troncature  des

tibias  antérieurs,  mais  pour  pouvoir  placer  les  uns  dans  le  pre-

mier  et  les  autres  dans  le  second  groupe  il  faudra  probablement

avoir  recours  à  la  forme  des  handles  antérieures,  transversales

dans  les  Choeridium  et  saillantes  dans  les  Onthophagus.

Genre  Onthophagus  ,  Latr.

I.  Front  inerme  ou  arme  de  cornes  latérales
parfois  entre  celles-ci  une  come  mediane.

A.  Espèces  des  Indes  et  de  la  Nouvelle  Guinee.

Le  grand  nombre  d'espèces  dont  le  genre  Onthophagus  se

compose,  demande  l'établissement  de  certaines  divisions  pour
faciliter  l'étude  de  ces  insectes.  C'est  un  travail  encore  à  faire

et  je  dois  me  borner  pour  aujourdhui  à  taire  rentrer  les  espèces

dont  je  donne  remuneration  dans  deux  groupes  primaires,  basés

sur  l'armature  de  la  tète  dans  les  males.  Cette  armature  peut

ètre  ou  laterale  ou  centrale.  Dans  le  premier  cas  elle  porte  sur

les  extrémités  latérales  de  la  carène  ou  lame  frontale,  dans

1'  autre  sur  le  milieu  de  celle-ci.  Les  espèces  à  trois  cornes,  c'est

à  dire  celles  où  une  troisième  come,  parfois  doublée,  se  montre

entre  les  deux  des  cótés,  rentrent  évidemment  dans  la  première

division,  de  méme  celles  qui  présentent  le  front  entièrement

inerme,  car  se  sont  elles  qui  en  sont  pour  ainsi  dire  l'état  de

degradation,  comme  il  est  démontré  par  de  nombreuses  formes

intermédiaires.  Il  est  à  noter  que  l'Amérique  ne  possedè  que  des

espèces  de  la  première  division,  tandis  que  celles  de  l'Europe

se  partagent  assez  également  dans  l'une  et  dans  l'autre.
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16.  O.  inoisixs  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  {Boria!).

SubnitiduSj  niger,  pedibus  piceo-rufis,  antennis  rufo-testaceis,  capite

transversim  bkarinato,  carina  antica  recta,  posteriore  breviter  tri-

dentata;  thorace  subrugose  punctato,  postice  sulco  pro/undo,  basin

ipsam  findenle,  antice  medio  declivi;  elytris  sat  profunde  slriatis,

interstitiis  convexis,  dense  punctatis;  pygidio  abdomineque  fusco-

setosis.  —  Long.  13-14  millim.

Noir,  médiocrement  brillant,  les  pattes  d'un  brun  foncé  ou

quelquefois  un  peu  rougeàtre,  les  antennes  rousses,  leur  massue

d'un  testacé  rougeàtre;  garni  en  dessus  de  petits  poils  très-courts,

obscurs,  beaucoup  plus  longs  sur  le  prothorax  de  chaque  coté

vers  les  angles  postérieurs;  dessous  du  corps  assez  densement

couvert  de  poils,  noiràtres  sur  l'abdomen  et  sur  le  pygidium,

d'un  rouge  brunàtre  sur  la  poitrine  et  sur  les  pattes.  Tète  en

ovai  obtus,  le  chaperon  légèrement  subtronqué  en  devant;  munie

de  deux  carènes  transversales,  l'antérieure  courte  et  à  peine

subarquée,  la  postérieure  plus  élevée  et  obtusément  tridentée;

ponctuation  assez  fine  entre  les  deux  carènes,  rugueuse  sur  les

joues,  transversalement  rugueuse  sur  la  partie  antérieure.  Pro-

thorax  à  ponctuation  grossière  et  subrugueuse,  moins  marquée

sur  le  milieu  du  dos;  rétus  en  devant  au  milieu,  la  partie  élevée

à  bord  antérieur  carène,  sinué  au  milieu  et  obtusément  dente

de  chaque  coté;  sur  la  ligne  mediane,  à  partir  du  milieu  de  la

longueur,  un  sillon  profond,  élargi  postérieurement  et  traversant

encore  la  partie  basale  elle-mème,  qui  est  légèrement  bombée

et  qui  soustrait  par  là  la  marge  basale  à  la  vue;  còtés  arrondis

au  milieu,  légèrement  sinueux  en  arrière  des  angles  antérieurs,

ceux-ci  obtus.  Elytres  déprimés  sur  le  dos,  assez  profondément

striées,  les  stries  sans  ponctuation  distincte,  les  intervalles  con-

vexes,  fortement  et  subrugueusement  ponctués.  Pygidium  den-

sement  ponctué,  les  points  moins  gros  que  ceux  du  prothorax.

Métatarse  postérieur  très-légèrement  subarqué,  sa  tranche  exté-

rieure  inférieure  munie  dans  sa  moitié  supérieure  de  trois  pe-
tites  dents  obtuses.  Tranche  extérieure  des  ti  bias  antérieurs  avec

quatre  petites  crénelures  à  la  base,  ensuite  entière  jusqu'à  la

première  des  4  dents  marginales.
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Je  n'ai  que  des  femelles  de  cette  espèce  devant  moi.  Elle

rappelle  un  peu  la  forme  generale  de  YO.  orientatisi  et  elle  se

piacerà  à  coté  de  lui,  mais  celui-ci  n'a  pas  les  cótés  du  corselet

sinués  en  arrière  des  angles  antérieurs,  le  sillon  median  est

beaucoup  plus  faible,  la  marge  basale  reste  très-  visible  d'en  haut

et  l'  espace  entre  les  deux  carènes  du  vertex  est  parfaìtement

lisse.  L'espèce  actuelle  est  en  outre  d'une  taille  beaucoup  plus

grande.

17.  O.  rorarius  (nov.  spec).  Sarawak  (Doria!).

Praecedenti  simillimus,  elytris  rufo-badiis  vel  fusco-rufis,  cum

thorace  densius  et  subtilius  punctalis,  thorace  ad  angulos  posticos

profundius  sinuato  sicut  et  corporis  hirsutie  omnino  rufa  diversus.

—  Long.  10-12  millim.

Tellement  voisin  du  precedent  quii  suffira  d'indiquer  les  diffe-

rences  qui  permettent  de  séparer  les  deux  espèces.  Taille  plus

petite.  Poils  d'un  roux  jaunàtre  sur  tout  le  corps,  plus  nom-

breux  sur  les  cótés  du  corselet  et  le  long  de  la  suture.  Pro-

thorax  plus  densement  ponctué  et  par  là  moins  brillant,  sillon

dorsal  moins  profond,  sinus  des  angles  postérieurs  plus  profond.

Elytres  à  ponctuation  plus  fine  et  plus  dense,  d'un  rouge  jau-

nàtre  ou  brunàtre.  Pygidium  à  ponctuation  moins  grossière,

noir,  avec  une  très-légère  teinte  métallique  d'un  vert  obscur.

Ce  n'est  pas  sans  hesitation  que  j'admets  cette  espèce  comme

differente  de  la  précédente,  dont  elle  n'est  peut-ètre  qu'une

forme  à  coloration  incomplètement  développée.  Cependant  la

ponctuation  plus  fine  et  plus  dense  de  la  surface  la  font  paraìtre

un  peu  moins  brillante  et  le  sinus  des  cótés  latéraux  du  pro-

thorax,  immédiatement  au  devant  des  angles  postérieurs,  est

distinctement  plus  fort,  caractère,  qui  m'a  paru  n'  avoir  aucun

rapport  avec  le  plus  ou  moins  d'intensité  de  la  matière  colo-

rante.

18.  O.  oehromerus  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

Cupreo-aeneus,  supra  breviter  rufo-pubescens,  thoracis  lateribus

elytrisque  rufo-testaceis,  his  utrinque  plaga  laterali  suffusa  picea*
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pedibus  rufo-piceis,  femoribus  quatuor  poslicis  rufo-testaceis,  —

Long.  8  millim.

Assez  brillanti,  couvert  de  poils  roussàtres  en  dessus,  plus

nombreux  et  plus  long  en  dessous;  tète  et  corselet  d'un  vert

métallique  obscur,  avec  une  légère  teinte  cuivreuse  sur  ce  der-

nier,  ses  cótés  ainsi  que  les  élytres  d'un  testacé  rougeàtre,

celles-ci  avec  une  tache  longitudinale,  mal  définie  sur  les  cótés.

Dessous  du  corps  ainsi  que  les  pattes  d'un  brun  rougeàtre,  le

métasternum  avec  une  teinte  un  peu  cuivreuse,  les  quatre  cuisses

postérieures  d'un  testacé  rougeàtre,  les  genoux  un  peu  rembrunis.

Tète  ponctuée,  front  bicaréné,  la  carène  postérieure  formant  une

petite  lame  transversale,  le  chaperon  arrondi  en  ovai,  entier.

Prothorax  obtusément  un  peu  saillant  à  la  partie  antérieure,

densement  mais  non  rugueusement  ponctué,  sillonné  peu  profon-

dément  vers  le  milieu,  de  la  base,  celle-ci  sans  ligne  marginale

distincte,  les  cótés  droits  ou  à  peine  sinuées  en  arrière  des  angles

antérieurs.  Élytres  à  stries  peu  profondes,  les  stries  légèrement

ponctuées,  les  intervalles  plans,  assez  densement  ponctués,  les

points  très-indistinctement  en  sèrie  à  coté  de  la  suture.  Pygidium

d'un  jaune  rougeàtre,  avec  une  grande  tache  à  la  base  d'un

vert  bronzé,  marqué  de  points  assez  forts,  plus  gros  que  ceux

du  corselet.  Antennes  ferrugineuses.  Métatarse  des  pattes  posté-

rieures  très-obtusément  dente  sur  sa  tranche  extérieure.  (9).

Je  n'ai  qu'une  seule  femelle  de  cette  espèce  devant  moi.  Le

dessin  des  élytres  est  sans  doute  sujet  à  varier  ,  mais  la  couleur

d'un  jaune  assez  clair  des  quatre  pattes  postérieures  permettra

de  reconnaìtre  facilement  cet  Onthophagus.

19.  O.  vulpes  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

Subelongato-oblongus,  longius  rufo-setosus,  capite  piceo,,  thorace

viridi-aeneOj  lateribus  elylrisque  rufo-testaceis,  pedibus  rufo-piceis,

femorihus  omnibus  testaceis;  vertice  carina  transversa,  fronte  bre-

viter  tridentata;  thorace  medio  antice  breviter  bituber  culaio.  —

Long.  9  millim.

Corps  en  ovai  sub-allongé,  deprime  sur  le  dos,  couvert,  à

l'exception  de  la  tète,  d'une  longue  villosité  rougeàtre.  Tète  d'un
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bran  noiràtre,  brillante,  lisse  sur  le  vertex,  les  joues  avec  quel-

ques  gros  points,  le  chaperon  légèrement  transversalement  ra-

gueux,  arrondi  en  devant,  entier  dans  son  milieu;  une  carène

transversale  sur  le  vertex,  une  autre  sur  le  bord  postérieur,  en

forme  d'une  petite  lame  tridentée,  la  dent  du  milieu  un  peu

plus  elevée  et  plus  large  que  les  autres.  Prothorax  peu  brillant,

grossièrement  et  densement  ponctué,  partie  antérieure  légèrement

rétuse  dans  son  milieu  et  gamie  de  deux  petits  tubercules  obtus;

partie  postérieure  faiblement  sillonnée  au  milieu;  base  distincte-

ment  rebordée;  cótés  légèrement  arrondis  antérieurement  et  non

sinués  en  arrière  des  angles  antérieurs.  Elytres  médiocrement

brillantes,  finement  striées,  les  stries  à  peine  ponctuées,  les  in-

terfiles  assez  densement  et  subaspèrement  pointillés,  légèrement

convexes  dans  leur  milieu,  déprimés  sur  les  cótés  près  des  stries,

ce  qui  fait  paraìtre  ces  dernières  plus  larges.  Pygidium  marqué

de  points  assez  gros  et  peu  rapprochés,  garni  d'une  longue  vil-

losité  rougeàtre,  mais  d'un  jaune  plus  clair  au  milieu  et  vers

l'extrémité.  Antennes  ferrugineuses,  leur  massue  d'un  testacé

rougeàtre.  Dessous  du  corps  d'un  jaune  brunàtre,  le  métaster-

num  avec  une  faible  teinte  métallique.  Pattes  d'un  brun  rou-

geàtre,  toutes  les  cuisses  d'un  jaune  légèrement  brunàtre,  les

antérieures  rembrunies  sur  leur  tranche  postérieure.

Cette  espèce  présente  une  certaine  analogie  avec  Ì'O.  ochro-

merus,  mais  son  corps  est  plus  allonge,  couvert  d'une  villosité

beaucoup  plus  forte,  les  cótés  du  prothorax  ne  sont  pas  sinués

en  devant  et  les  cuisses  de  toutes  les  pattes  sont  jaunàtres.

L'espace  entre  les  deux  carènes  de  la  tète  est  lisse  comme  dans

l'espèce  suivante,  mais  celle-ci  est  d'un  ovai  beaucoup  plus  court,

ces  pattes  sont  noiràtres  et  la  ponctuation  du  corselet  est  di-

stinctement  granuleuse.

20.  O.  pavidiis  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

Rufo-setosus  ,  capite  nigro-aeneo  ,  bicarinato,  carina  postica  bre-

viler  tridentata  ,  thorace  viridi-aeneo  ,  confer  tini  3  antice  granulose

punctato_,  elytris  castaneis,  sutura  plagaque  utriusque  fusco-aeneis,

corpore  subtus  cum  pedibus  nigro-aeneo.  —  Long.  9  millim.
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Corps  oblong,  peu  brillant,  couvert  en  dessus  d'une  villosité

rougeàtre  ,  en  dessous  et  sur  le  pygidium  les  poils  beaucoup  plus

pàles.  Tòte  d'un  noir  légèrement  metalli  que,  munie  de  deux  ca-

rènes  transversales,  la  postérieure  plus  elevée  et  brièvement  tri-

dentée;  lisse  au  milieu  entre  les  deux  carènes,  joues  grossière-

ment  ponctuées,  chaperon  à  peine  subtronqué  en  devant,  couvert

de  légères  rugosités  transversales.  Prothorax  densement  et  for-

tement  ponctué,  granuleux  dans  sa  partie  antérieure,  lisse  à  la

base  aux  angles  postérieurs,  muni  en  devant  de  deux  petits  tu-

bercules  obtus,  légèrement  sillonné  dans  le  milieu  de  sa  moitié

postérieure;  cótés  presque  rectilignes  en  devant,  non  sinués  en

arrière  des  angles  antérieurs.  Elytres  finement  striées,  les  in-

tervalles  planiuscules  ,  densement  pointillés;  d'un  rouge  jau-

nàtre,  la  suture  et  une  grande  tache  allongée,  suboblique,  mal

définie,  d'un  noir  légèrement  métallique.  Pygidium  marqué  de

gros  points  assez  serrés,  d'un  vert  obscur.  Antennes  d'un  rouge

brunàtre  à  la  base,  les  derniers  articles  d'un  jaune  assez  clair.

Dessous  du  corps  ainsi  que  les  pattes  d'un  vert  foncé  métallique.

Au  premier  coup  d'oeil  cette  espèce  ressemble  beaucoup  à

YO.  bidens,  Oliv.  (thoracicus,  Oliv.)  de  la  Guinee.  Mais  l'espèce

africaine,  outre  l'armature  toute  differente  de  la  téte  et  du  cor-

selet,  se  distingue  facilement  par  la  ponctuation  non  granuleuse

de  ce  dernier  ainsi  que  par  ses  cótés  sensiblement  arrondis  an-
térieurement.

21.  O.  infueatus  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

SubnitiduSj  nìqer,  breviter  griseo-pubescens  }  antennis  rufo-testaceis;

capile  punctulato,  bicarinato,  carina  frontali  breviter  obtuse  triden-

tata;  thorace  aequaliter  convexo  3  antice  medio  tuber  culis  duobus

transversis,  fortiter,  ad  latera  subscabrose  punclato;  elytris  parte

suturali  ad  basin  impressa;  interslitiis  dense  subasperato-punctu-

latis.  —  Long.  9  millim.

Corps  deprime  sur  le  dos,  en  dessus  avec  une  fine  pubescence

grisàtre,  médiocrement  brillant,  noir,  les  pattes  d'un  noir  de

poix.  Tète  peu  profondement  mais  subrugueusement  pointillée,

carène  antérieure  droite,  postérieure  obtusément  tridentée,  cha-
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peron  arrondi.  Prothorax  garni  de  gros  points  médiocrement

serrés,  ponctuation  un  peu  en  rape  sur  les  cótés;  convexement

subrétus  en  devant,  muni  dans  son  milieu  assez  près  du  bord

antérieur  de  deux  petits  tubercules  transverses;  cótés  non  sinués

en  arrière  des  angles  antérieurs;  sillon  median  postérieur  ob-

solete.  Elytres  à  stries  fines  et  à  peine  ponctuées,  partie  sutu-

rale  déprimée  dans  sa  moitié  basale,  intervalles  plans,  les  3-5

un  peu  convexes  à  l'extrémité,  densement  et  subaspèrement

ponctués.  Métatarse  postérieur  légèrement  subarqué,  plus  long

que  le  reste  du  tarse  ,  sa  tranche  extérieure  brièvement  tridentée.

Tibias  antérieurs  avec  5  petites  dentelures  au  dessus  de  la  pre-

mière  dent  marginale.

22.  O.  borneensis  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Boria!).

NitiduSj  niger,  subtus  cum  pedibus  nigro-piceus  3  antennis  ferru-

gineis,  supra  glaber;  vertice  carina  transversa  utrinque  usque  ad

marginem  producta,  fronte  lamina  transversa^  apice  truncata,  tho-

race  convexo,  parum  profunde  punctalo_,  postice  non  sulcato,  an-

iice  in  angulum  obtusum  prominulo;  elytris  obsolete  subrugulose

punctatis,  interstitiis  subconvexis.  —  Long.  10  millim.

Glabre  en  dessus,  brillant,  noir,  le  dessous  du  corps  et  les

pattes  d'un  noir  brunàtre,  les  antennes  ferrugineuses.  Tòte  poin-

tillée,  munie  sur  le  vertex  d'une  carène  transverse,  entière,  con-

duite  de  chaque  coté  subanguleusement  jusqu'au  bord  extérieur,

front  avec  une  lame  transverse,  elevée,  tronquée  au  sommet;

chaperon  ride  transversalement,  arrondi  et  entier  en  devant.

Prothorax  assez  densement  mais  peu  profondement  ponctué,

sans  rebord  basai,  rétus  en  devant,  le  bord  de  la  partie  rétuse

formant  au  milieu  un  angle  sortant,  très  obtus;  cótés,  vus

d'enhaut,  non  sinués  en  arrière  des  angles  antérieurs.  Elytres

assez  fortement  striées,  stries  à  ponctuation  un  peu  transverse,

intervalles  légèrement  convexes,  à  ponctuation  peu  profonde  mais

subruguleuse.  Pygidium  couvert  de  gros  points  assez  serrés.  Ti-

bias  antérieurs  avec  trois  petites  crénelures  en  dessus  de  la  pre-

mière  dent  marginale.
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23.  O.  limbatus,  Herbst.  Niger  vel  nigro-subaeneus,  elytris

piceis  J  apice  maculaque  humerali,  interdum  marginibus  omnino

rufo-testaceis  ;  pygidio  rufo-testaceo,  basi  infuscata;  corpore  subtus

rufo-piceo,  femoribus  posticis  castanets  .  —  Long.  5-7  millim.

Scarab,  limbatus,  Herbst.,  Kàf.  II,  p.  207,  t.  14,  f.  11  (1789).
Copris  nu.ch.id.ens,  Fabr.,  Suppl.  Ent.  Syst.  p.  31  (1798).
Copris  analis,  Germ.,  Mag.  Ent.  I,  p.  115  (1813).

Mas.  Clypeo  antice  reflexo,  sublobato,  vertice  cannula  transversa

brevi,  fronte  cornubus  duobus  rectis,  teretibus,  basi  non  lamina

connexis;  thorace  antice  retuso,  margine  medio  sinuato.

Fem.  Clypeo  rotundato;  capite  transversim  bicarinato,  carina

frontali  altiore,  medio  sinuata;  thorace  antice  subretuso  medioque
obtuse  tuberculato.

Borneo,  Sarawak  (Doria!).  Se  retrouve  à  Java,  Sumatra  et  sur  le  con-
tinent indien.

D'un  noir  brillant,  parfois  avec  quelques  légers  reflets  d'un

vert  métallique,  les  élytres  d'un  brun  noiràtre,  tachetées  de

rouge  jaunàtre  à  la  base  et  à  l'extrémité;  assez  souvent  la  cou-

leur  jaune  envahit  tout  le  bord  lateral  et  la  base,  de  sorte  que

les  élytres  paraìssent  marquees  d'une  large  bande  transverse  bru-

nàtre  sur  un  fond  ferrugineux;  le  plus  souvent  cependant  la

couleur  jaune  est  reduite  à  la  base  à  une  petite  tache  nu-

merale,  qui  occupe  le  calus  mème  et  la  base  du  sixième  in-

tervalle.  Tète  finement  ponctuée.  Prothorax  assez  densement

ponctué,  les  points  à  peu  près  de  grandeur  égale,  cótés  régu-

lièrement  arrondis,  non  sinués  en  devant.  Élytres  à  stries  fines,

subcrénelées  et  peu  profondes  sur  le  milieu  vers  la  suture,  la

huitième  beaucoup  plus  forte,  intervalles  planiuscules,  subaspè-

rement  ponctués,  chaque  point  donnant  naissance  à  un  petit

poil  jaunàtre.  Pygidium  grossièrement  ponctué,  d'un  roux  jau-

nàtre,  presque  toujours  rembruni  à  la  base.  Dessous  du  corps

ainsi  que  les  pattes  d'un  brun  foncé,  les  quatre  cuisses  posté-
rieures  d'un  brun  chatain.  Tibias  antérieurs  avec  5  ou  6  créne-

lures  au  dessus  de  la  première  dent  marginale.
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Dans  les  males  le  chaperon  est  obtusément  acuminé  et  ré-

dressé  au  milieu  de  son  bord  antérieur.  Le  vertex  présente  une

petite  carène  trans  verse,  le  front  deux  cornes,  droites,  non  com-

primées  et  non  reliées  entre  elles  à  la  base.  Le  prothorax  est

rétus  en  devant,  le  milieu  de  la  partie  rétuse  sinué  en  demi-

cercle,  de  manière  quii  paràit  très-obsolètement  bituberculé  à
cet  endroit.

Dans  la  femelle  le  chaperon  est  plus  régulièrement  arrondi,

la  carène  du  vertex  est  plus  marquée  et  très-légèrement  arquée,

celle  du  front  est  plus  elevée  et  sinuée  dans  son  milieu,  de  ma-

nière  qu'elle  semble  munie  de  chaque  coté  d'une  dent  très-obtuse.

Le  prothorax  est  légèrement  rétus  en  devant,  le  milieu  de  la

partie  rétuse  s'  avance  un  peu  en  forme  d'une  petite  saillie  très-
obtuse.

J'ai  cru  devoir  donner  une  description  détaillée  de  cette  espèce

parceque  celles  des  anciens  auteurs  ne  permettent  guère  de  la

reconnaìtre.  Vanalis  de  Germar,  dont  j'ai  les  types  devant  moi,

se  rapporte  à  une  femelle  de  petite  faille.  L'O.  limbatus  fait

partie  d'un  petit  groupe  d'espèces,  qui  toutes  présentent  une

livrèe  assez  semblable,  p.  e.  furcatus,  sellatus,  sugillatus,  prole-

tarius,  ineptus  etc.  Leur  système  de  coloration  consiste  en  une

tache  apicale  et  en  quelques  autres  basales  ou  humérales  d'un

jaune  rougeàtre  sur  un  fond  noir  ou  brun  foncé.  Malgré  cette

conformité  de  dessin  les  espèces  offrent  sous  le  rapport  de  l'ar-

mature  céphalique  les  plus  grandes  differences.

24.  O.  Oestx'oi  (nov.  spec).  Celebes,  Kandari  (Beccarif);
Sumatra.

Aeneo-niger  \,  breviter  pubescens,  elytris  basi  inlus  juxta  callum

humeralem  apiceque  rufosignatis,  pedibus  rufo-piceis;  thorace  sat

fortiter  punctato;  elytris  parum  profunde  striatis,  interstitiis  le-

viter  convexis.  —  Long.  6  l  /  2  -l  l  j  2  millim.

Mas.  Clypeo  margine  antico  reflexo,  medio  obtuse  subproducto;

vertice  cannula  brevi  transversa  ,  fronte  breviter  bicornuta,  cor-

nubus  basi  inter  se  carina  obtusa  connexis;  thorace  refuso,  parte

declivi  medio  longitudinaliter  obtuse  subcarinata.
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Fem.  Clypeo  rotundato;  capite  transversim  bicarinato,  carina

frontali  altiore,  non  sinuata;  thorace  subretuso  medioque  obtuse
tuberculato.

Corps  d'un  noir  légèrement  cuivreux,  les  élytres  d'un  brun

noiràtre,  ordinairement  avec  une  petite  tache  rougeàtre  à  la

base  du  sixième  intervalle  et  au  bout  du  deuxième,  quatrième

et  sixième;  ces  taches  disparaissent  tantót  et  les  élytres  sont

alors  entièrement  foncées,  tantót  celles  qui  se  trouvent  à  l'ex-

trémité  des  élytres  se  réunissent  entre  elles  et  forment  une  pe-

tite  bande  transverse.  Tète  presque  lisse  en  arrière,  chaperon

obsolétement  ponctué,  sans  rides  transversales.  Prothorax  à  ponc-

tuation  assez  forte,  mais  peu  serrée,  à  peine  sillonné  postérieu-
rement,  les  cótés  arrondis  en  arrière  des  angles  antérieurs.  Ély-

tres  à  stries  médiocrement  profondes  et  obsolétement  ponctuées,

intervalles  légèrement  con  vexes  sur  les  cótés,  presque  plans  sur

le  disque,  à  ponctuation  irrégulière  et  peu  profonde.  Pygidium

d'un  brun  cuivreux,  rougeàtre  à  l'extrémité,  couvert  de  points

assez  gros  mais  peu  profonds.  Antennes  roussàtres.  Dessous  du

corps  d'un  brun  rougeàtre  à  légers  reilets  cuivreux;  les  cuisses

postérieures  presque  lisses.  Segments  abdominaux  tachetés  de

rouge  sur  les  cótés.

Dans  le  male  le  chaperon  est  relevé  antérieurement  et  sub-

ogival;  le  vertex  présente  une  petite  carène  transverse,  courte

et  parfois  peu  distincte;  le  front  est  arme  de  deux  petites  comes

droites,  graduellement  acuminées  vers  l'extrémité,  un  peu  di-

vergentes  et  reliées  entre  elles  à  la  base  par  une  carène  obtuse;

le  prothorax  est  rétus  en  devant,  la  partie  rétuse  gamie  de  quel-

ques  points  très-petits  et  d'autres  beaucoup  plus  gros,  obsoléte-

ment  carénée  longitudinalement  dans  son  milieu;  le  bord  anté-

rieur  de  la  partie  élevée  est  tronqué  au  milieu.

Dans  la  femelle  le  chaperon  se  rapproche  plus  de  la  forme

semi-circulaire,  mais  les  joues  en  sont  plus  distinctement  sé-

parées;  la  carène  du  vertex  est  plus  forte,  celle  du  front  la-

miforme,  tronquée  et  non  sinuée  au  milieu;  le  prothorax  est

légèrement  rétus,  le  bord  antérieur  de  la  partie  elevée  présente

dans  son  milieu  un  petit  tubercule  obtus.
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Cette  espèce  offre  une  grande  ressemblance  avec  le  limbatus.

Elle  en  diffère  cependant  par  les  petites  cornes  divergentes  du

male,  qui  sont  réunies  à  la  base  par  une  petite  lame  trans-

verse,  ainsi  que  par  la  petite  carène  longitudinale  sur  le  milieu

de  la  partie  rétuse  du  prothorax.  Le  dessin  des  élytres  pré-

sente  en  outre  une  particularité  qui  permet  de  reconnaìtre  de

suite  l'espèce  actuelle.  Chez  elle  la  petite  tache  rougeàtre  à  la

base  des  élytres  se  trouve  placée  dans  le  sixième  intervalle,  au

coté  intérieur  du  calus  humeral,  tandisque  dans  le  limbatus  cette

tache  s'étend  sur  le  septième  intervalle  et  couvre  le  calus  lui-
mème.

25.  O.  ceylonicus  (nov.  spec).  Ceylan  (Doriaf).

Niger  vel  subaeneo-niger,  elytris  basi  apiceque,  inlerdum  etiam

lateribus  rufo-testaceis;  corpore  subtus  cum  pedibus  piceo,  pygidioj

abdominis  lateribus  femoribusque  quatuor  posticis  rufo-testaceis.  —

Long.  6-8  millim.

Mas.  Clypeo  subproducto,  apice  truncato;  vertice  carimela  obso-

leta  _,  arcuata  ,  fronte  bicornuta,  cornubus  deplanatis,  reclinatis,

arcuatis,  intus  basi  angulatis;  thorace  antice  medio  tuberoso.

Fem.  Clypeo  medio  leviter  emarginato,  capite  transversim  bica-

rinato;  thorace  antice  subretuso.

D'un  noir  très-légèrement  cuivreux,  les  élytres  d'un  noir  de

poix,  leur  partie  apicale,  quelques  taches  à  la  base  et  souvent

aussi  les  cótés  d'un  testacé  rougeàtre.  Tète  très-finement  ponc-

tuée,  chaperon  non  ride  transversalement.  Prothorax  à  ponctua-

tion  inégale,  de  très-fins  points  entremèlés  de  beaucoup  plus

gros;  cótés  droits  ou  à  peine  sinués  en  arrière  des  angles  an-

térieurs;  sinuosité  aux  angles  postérieurs  moins  profonde  que

dans  les  espèces  précédentes;  sillon  median  longitudinal  à  peine
indiqué  vers  la  base.  Élytres  finement  striées,  intervalles  pla-

niuscules,  les  intérieurs  subsérialement  ponctués,  les  extérieurs

à  ponctuation  plus,  forte.  Pygidium  inégalement  et  peu  dense-

ment  ponctué.  Dessous  du  corps  d'un  brun  foncé,  quelquefois

légèrement  cuivreux,  les  cótés  de  l'abdomen  et  les  quatre  cuisses

postérieures  d'un  rouge-testacé;  cótés  de  la  poitrine  couverts  de
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points  assez  rares  mais  gros;  métasternum  très-finement  ponctué.
Tibias  antérieurs  très-obsolétement  denticulés  en  dessus  de  la

première  dent  marginale.
Dans  le  male  le  chaperon  est  ogival,  redressé  et  subtronqué

au  milieu.  La  tète  présente  au  milieu  une  petite  carène  arquée

et  peu  marquée;  le  front  est  muni  de  deux  cornes  aplaties,  lé-

gèrement  arquées,  inclinées  en  arrière,  très-larges  à  leur  base

et  anguleuses  ici  à  leur  coté  interne.  Le  prothorax  est  conve-

xement  rétus  en  devant,  le  milieu  s'avance  un  peu  entre  les

deux  cornes  en  forme  d'une  gibbosité  arrondie.

Dans  la  femelle  le  chaperon  est  légèrement  émarginé  et  ob-

tusément  bidente.  La  tète  présente  deux  carènes  transversales

assez  égales  entre  elles.  Le  prothorax  est  légèrement  rétus  en

devant,  le  milieu  transversalement  subtuberculé.

Dans  les  petits  développements  des  màles  le  chaperon  imite
dans  sa  forme  celle  des  femelles,  les  cornes  sont  réduites  à  deux

petites  dents  coniques  et  simples.  Cette  espèce  ressemble  un  peu

au  limbatus  et  ceci  a  surtout  lieu  pour  les  màles  moins  déve-

loppés  des  deux  espèces.  Le  ceylonicus  se  reconnaìtra  cependant

toujours  facilement  à  la  couleur  d'un  jaune  rougeàtre  de  ses

quatre  cuisses  postérieures  ainsi  qu'à  la  ponctuation  inégale  de

son  corselet.  Quant  au  Gestroi,  il  se  distingue  de  l'  espèce  ac-

tuelle  par  les  cótés  arrondis  de  son  prothorax  et  par  la  petite

tache  juxta-humerale  des  élytres.

26.  O.  "batil  lifer,  Harold.  Piceus  vel  rufo-piceus  „  subcu-

prescens,  thorace  ad  angulos  posticos  obsolete  tantum  sinuato  _,  ely-

tris  apice  maculisque  nonnullis  basalibus  rufis.  —  Long.  5-6  millim.

Mas.  Capite  muticOj  clypeo  antice  medio  in  laminam,  basi  an-

qustatam,  apice  dilalatam  et  sinualo-truncatam  producto.

Fem.  Capite  carinis  duabus  brevibus  transversis  ,  anteriore  fere

obsoleta;  clypeo  bidentato.

O.  batillifer,  Harold.,  Col.  Heft.  XIV,  p.  138  (1875).
Borneo,  Sarawak  {Doria);  Malacca  {Mus.  Kirsch).

Corps  d'un  brun  plus  ou  moins  foncé,  parfois  rougeàtre,  avec

une  légère  teinte  cuivreuse,  les  cótés  du  prothorax  un  peu  rou-
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geàtres  dans  leur  partie  antérieure,  les  élytres  avec  l'extrémité

et  trois  petites  taches  basales  sur  chacune  d'un  rouge  jaunàtre  ,
une  au  commencement  du  deuxième  intervalle,  la  seconde  à

celui  du  quatrième  et  la  troisième  occupant  la  base  du  sixième

et  du  septième.  Tète  finement  et  assez  densement  ponctuée.

Prothorax  non  rétus  dans  les  deux  sexes,  couvert  de  points

assez  gros  ,  médiocrement  serrés  ,  entre  lesquels  on  apercoit  quel-

ques  autres  beaucoup  plus  petits;  cótés  légèrement  arrondis  en

arrière  des  angles  antérieurs,  sinuosité  postérieure  presque  nulle,

base  sans  rebord  marginai.  Élytres  finement  striées,  les  stries

obsolétement  crénelées,  les  intervalles  plans,  à  ponctuation  fine

et  assez  dense.  Pygidium  d'un  rouge  plus  ou  moins  clair,  gros-

sièrement  ponctué.  Dessous  du  corps  d'un  brun  de  poix,  les

pattes  roussàtres,  les  quatre  cuisses  postérieures  ainsi  que  le

devant  des  antérieures  d'un  testacé  légèrement  rougeàtre.  Tibias

antérieurs  non  denticulés  au  dessus  de  la  première  dent  marginale.

La  tète  du  male  ne  présente  ni  cornes  frontales  ni  carène

transverse,  mais  son  chaperon  est  prolongé  en  une  petite  lame

redressée,  étroite  à  la  base,  fortement  élargie  et  sinùeusement

tronquée  à  son  extrémité.  Dans  les  petits  développements  cette

lame  est  beaucoup  plus  petite,  de  largeur  presque  égale  et  ar-
rondie  au  bout.

Dans  la  femelle  le  chaperon  est  bidente  en  devant;  la  tète

présente  deux  petites  carènes  transverses,  l'une  sur  la  suture

frontale,  l'autre  au  devant  de  celle-ci;  cette  dernière  cependant

est  souvent  peu  distincte.

Pour  la  coloration  cette  espèce  présente  beaucoup  d'analogie

avec  les  précédentes,  mais  elle  s'en  éloigne  notablement  par  le

manque  de  cornes  céphaliques  et  par  le  prolongement  en  rostre

du  chaperon.  Quant  à  ce  dernier  caractère,  il  est  curieux  de

retrouver  un  chaperon  forme  exactement  de  la  mème  manière,

dans  quelques  espèces  de  l'Amérique  centrale,  p.  e.  dans  YO.  rhì-

nophyllus,  rhinolophus  et  SharpL

C'est  à  coté  de  YO.  batillifer  que  viennent  se  placer  les  sept

espèces  suivantes.  Elles  ont'  le  front  également  inerme  et  l'epi-

stome  plus  ou  moins  prolongé  en  forme  de  rostre.
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27.  O.  Parryi,  Harold.  Nigro-fuscus  ,  tarsis  antennisque

ferrugineis,  elytris  opaciSj  leviter  punclato-striatis,  interstitiis  planis,

vix  punctatis,  pygidio  sericeo,  laevi.  —  Long.  8-8  1  /  2  millim.

Mas.  Capite  laevi,  clypeo  in  laminavi  erectam,  apice  subdilata-

tam  et  rotundatam  producto;  thorace  laevi,  oblique  return,  medioque

tuberculo  obtuso  nodiformi.

Fem.  Clypeo  antice  punctulato,  bidentato;  thorace  subitissime  vix

perspicue  punctulato,  aequaliter  convexo.

O.  Paruyi,  Harold.  Goleopt.  Heft.  V,  p.  99  (1869).

Nouvelle  Guinee,  Hatam  (Beccari);  Andai  (D'Albertis);  lies  Aru  {Beccavi);
Dorey.

Corps  deprime  sur  le  dos,  noir,  parfois  d'un  noir  brunàtre,

surtout  sur  les  élytres,  celles-ci  peu  brillantes.  Prothorax  à  cótés

anguleusement  arrondis  dans  leur  milieu,  à  peine  sinués  posté-

riéurement,  sans  sillon  median.  Élytres  finement  striées,  les  stries

avec  des  points  assez  gros,  mais  très-peu  profonds,  intervalles

plans,  sans  ponctuation  distincte,  garnis  cependant  de  quelques

petits  poils  blanchàtres  très  courts.  Pygidium  soyeux,  peu  con-

vexe,  imponctué.  Dessous  du  corps  d'un  noir  de  poix  brillant,  les

pieds  quelquefois  brunàtres,  tarses  d'un  jaune  rougeàtre.  Tibias

postérieurs  garnis  à  leur  troncature  d'une  couronne  de  soies

courtes  et  d'égale  longueur;  antérieurs  denticulés  au  dessus  de

la  première  dent  marginale  et  de  mème  entre  celle-ci  et  la
seconde.

.  La  tète  du  male  est  lisse;  son  episteme  s'avance  en  une  lame

redressée,  arrondie  à  son  sommet,  de  largeur  égale  ou  peu  sen-

siblement  dilatée  à  l'extrémité.  Le  prothorax  est  lisse,  oblique-

ment  rétus  en  devant,  le  milieu  du  disque  forme  une  petite

pointe  conique.

Le  chaperon  de  la  femelle  est  pointillé  antérieurement  et  assez

fortement  bidente.  Le  prothorax  est  également  convexe  et  couvert

d'une  ponctuation  excessivement  fine.

Cette  espèce  ne  présente  aucune  excavation  prothoracique  vers

les  fiancs  antérieurs  du  pronotum.  Dans  les  grands  développe-

ments  les  élytres  présentent  de  chaque  coté  de  la  suture  une
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très-légère  còte.  Cette  còte  cepéndant  n'occupe  pas  un  intervalle,

cornine  cela  est  ordinairement  le  cas,  mais  c'est  la  deuxième

strie  qui  est  très-obtusément  subcarénée  ,  surtout  dans  sa  partie
basale.

28.  O.  papuensis  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee,  Andai

(D'Alberlisf).

Nigro-fuscus,  anlennis,  palpis,  pygidio  elytrorumque  apice  fer-

rugineis;  capile  margine  postico  medio  cannato,  vertice  carina  brevi

disimela,  clypeo  subrugose  punctalo,  bidenlato;  thorace  elylrisque

subtiliter  disimele  punclulalis.  9  •  —  Long.  9  millim.

Très-voisin  du  precedent,  noir,  médiocrement  brillant,  extré-

mité  des  élytres  et  pygidium  d'un  rouge  jaunàtre,  celui-ci  avec

une  tache  mediane  longitudinale,  atteignant  ordinairement  la  base,

dessous  du  corps  et  pattes  d'un  brun  de  poix,  les  cuisses  un  peu

rougeàtres.  Tòte  avec  deux  carènes  transverses  ,  l'antérieure

courte  et  parfois  peu  marquée,  la  postérieure  plus  elevée;  cha-

peron  transversalement  finement  rugueux,  bidente  en  devant.

Prothorax  à  ponctuation  égale,  médiocrement  serrée,  très  fine

mais  parfaitement  distincte,  Élytres  finement  striées,  les  stries

garnies  de  petits  points  subtransverses,  très-rapprochés  l'un  de

1'  autre,  intervalles  plans,  finement  mais  très  distinctement  ponc-

t'ués,  chaque  point  donnant  naissance  à  un  petit  poil  extrème-

ment  court.  (Femelle).

Il  y  a  une  grande  analogie  entre  cette  espèce  et  le  Parryi,

mais  outre  les  differences  de  couleurs,  la  ponctuation  plus  mar-

quée  sur  le  prothorax  et  sur  les  élytres,  ainsique  les  points

plus  fins  mais  beaucoup  plus  serrés  dans  les  stries  de  ces  der-

nières,  ne  permettent  pas  de  la  considérer  simplement  cornine

variété.  Je  ne  connais  que  l'un  des  deux  sexes,  il  est  probable

que  le  male  ressemble  beaucoup  à  celui  de  YO.  Parry  i.

29.  O.  sig-niFer  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee  ,  Andai

(B'Albertis!).

Supra  depressus,  subnitidus,  capite  thoraceque  obscure  aeneis,  hoc

ad  margines  jlavo-signato,  antice  medio  deplanalo-produclo  et  irun-

Ann.  del  Mus.  Civ.  di  St.  Nat.  Voi.  X.  (2  Giugno  1877).  5
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calo,  elytris  o-pacis,  fusco-ferrugineis,  apice  basique  flavo-maculalis,

pygidio  jlavo-teslaceo,  litura  fusca  ugnato,  peddbus  rufo-leslaceis,

tibiis  anticis  badiis,  apice  suboblique  truncatis.  —  Long.  6  mill.

Corps  deprime  en  dessus  sur  le  dos,  médiocrement  brillant,

surtout  les  élytres,  qui  sont  mates.  Tète  inerme,  à  peine  visi-

blement  pointillée,  d'un  brun  rougeàtre,  plus  clair  vers  les  bords,

episteme  prolongé  en  une  petite  lame  redressée  et  tronquée  à

son  'extrémité.  Prothorax  fìnement  et  peu  densement  pointillé  ,

les  cótés  à  peine  sinués  en  arrière,  partie  antérieure  formant

dans  son  milieu,  tout  près  de  la  tète,  une  petite  protuberance

déprimée  et  très-obtusément  bituberculée  ;  d'un  noir  brunàtre,

les  cótés,  le  bord  antérieur  et  une  petite  ligne  au  milieu  de  la

base,  qui  s'  avance  vers  le  sillon  median,  d'un  testacé  rougeàtre.

Élytres  ponctué-striées,  les  intervalles  plans,  peu  distinctement

pointillés,  cliaque  point  donnant  naissance  à  un  très-petit  poil

jaunàtre;  d'un  brun  légèrement  rougeàtre,  parée  chacune  de

plusieurs  petites  taclies  jaunes,  une  à  la  base  du  deuxième  et  du

quatrième  intervalle,  trois  en  ligne  oblique  regardant  en  dehors

sur  le  cinquième,  sixième  et  septième,  une,  tout  près  de  la  base,

sur  le  coté  externe  du  calus  humeral,  enfin  trois  ou  quatre  à

l'extrémité.  Pygidium  d'un  testacé  rougeàtre,  marqué  dans  son

milieu  d'une  grande  tache  obscure  en  forme  d'un  M.  Segments

abdominaux  noiràtres  ,  bordés  de  jaune.  Pattes  d'un  testacé  rou-

geàtre,  base  des  tibias  et  tibias  antérieurs  plus  foncés;  ceux-ci

tronqués  peu  obliquement  à  leur  extrémité,  l'avant  dernière  dent

marginale  plus  rapprochée  de  la  dernière  que  de  la  précédente.

(Male).

Je  ne  connais  qu'un  seul  male  de  cette  petite  espèce,  qui  est

assez  remarquable  tant  sous  le  rapport  de  sa  livrèe  que  sous

celui  de  la  forme  de  ses  pattes  antérieures.

30.  O.  scrutator  (nov.  spec).  Celebes,  Kandari  (Beccavi!).

Nigro-fuscuSj,  opacus,  capite  thoraceque  leviler  subcupreis,  elytris

basi  apiceque  parum  distimie  ferrugineo-maculatis;  Ihorace  sai  dense

punctulato,  elytris  leviler  slrialis,  inter  stitiis  planis,  obsoletissime



COPROPHAGES  67

punctatis;  antennis  ferrugineis,  clava  subfusca;  pedibus  rufopiceis.

—  Long.  6-7  millim.

Mas.  Capite  mutico,  clypeo  anlice  triangular  iter  produclo  et  re-

flexo;  thorace  antice  refuso,  medio  obtuse  bituberculaio  et  ulrinque

impresso;  tibiis  anticis  angustis  et  sitbelongatis.

Fern.  Capite  transversim  bicarinalo,  clypeo  rotundato;  thorace

antice  medio  obsolete  bituberculato.

D'un  noir  peu  luisant,  légèrement  cuivreux  sur  la  tète  et  le

prothorax,  le  calus  humeral,  quelques  taches  à  la  base  et  T  ex-

trémité  des  élytres  d'un  rouge  brunàtre.  Prothorax  sans  rebord

basal,  profondément  sinué  sur  les  còtés  en  arrière,  finement  et

assez  densement  ponctué.  Élytres  à  stries  fines,  luisantes,  très

obsolètement  ponctuées,  intervalles  plans,  sans  ponctuation  di-

stincte,  au  moins  sur  le  dos.  Pygidium  noiràtre,  bordò  posté-

rieurement  de  rouge,  grossièrement  ponctué.  Antennes  ferrugi-

neuses,  la  massue  légèrement  rembrunie.  Dessous  du  corps  d'un

noir  brillant,  un  peu  bronzò;  pronotum  non  fovéolé  antérieure-

ment;  pattes  d'un  brun  rougeàtre;  les  cuisses  légèrement  bronzées,

les  postérieures  garnies  de  gros  points  peu  nombreux.

Dans  le  male  la  tète  ne  présente  ni  cornes  ni  carènes,  cepen-

dant  le  bord  postérieur  est  légèrement  margine;  le  chaperon

s'  avance  en  triangle  obtus  et  reilèchi  à  son  extrémité.  Le  pro-

thorax  est  rétus  en  devant,  le  milieu  s'  avance  un  peu  en  lobe

obtusément  bituberculé  et  tronqué  jusqu'au  milieu  du  bord  an-

térieur;  de  chaque  coté  de  ce  lobe  se  trouve  une  fovéole  lisse.

Les  tibias  antérieurs  sont  très-peu  élargis  vers  Y  extrémité.  et

légèrement  allonges.

Dans  la  femelle  la  tète  présente  les  deux  carènes  transverses

ordinaires;  l'espace  entre  cslles-ci  est  lisse,  le  chaperon  est

ponctué  et  arrondi  en  ovai  antérieurement.  Le  prothorax  est

légèrement  rétus  en  devant  et  faiblement  bituberculé  au  milieu.

Les  tibias  antérieurs,  quoiqu'un  peu  plus  larges  que  ceux  du

male,  sont  assez  peu  dilates  vers  l'  extrémité.

Au  premier  coup  d'oeil  cette  espèce  rappelle  un  peu  l'O.  ovatus,

mais  c'est  à  coté  de  l'O.  pensylvanicus  quelle  se  piacerà,  en

suite  du  caractère  sexuel  que  présentent  ses  tibias  antérieurs.
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31.  O.  fo-voolatixs  (nov.  spec.)  Borneo,  Sarawak  {Boria!).

Fusco-aeneus,subopacus,  rufo-pilosus,  sublus  cum  pedibus  obscure

cupreo-aeneus,  antennis  rufo-piceis,  cinereo-clavatis;  capile  mui  /'co,

plano,  densissime  subrugose  punctulato,  clypeo  antice  obtuse  pro-

duclo;  thorace  densissime  granulato,  postice  medio  breviler  sulcata

et  utrinque  area  nitida  impressa  instruclo;  elytris  dense  elongato-

granulatis,  striis  nonnihil  flexuosis;  melastemo  apice  vedale  tuberoso;

libiis  anlicis  tridentalis.  —  Long.  8  millim.

D'un  bronzò  iégèrement  cuivreux,  très-peu  brillant  en  dessus,

couvert  de  poils  roussàtres  assez  longs  et  couchés.  Tòte  inerme,

densement  et  subrugueusement  pointillée,  chaperon  en  ogive  en

devant.  Prothorax  faiblement  rétus  en  devant,  densement  gra-

nuleux,  la  base  distinctement  marginée  et  en  angle  obtus  dans

son  milieu,  un  court  sillon  assez  large  sur  la  moitié  postérieure,

de  chaque  coté,  vers  les  angles  postérieurs,  une  petite  plaque

lisse  et  métallique,  située  dans  un  enfoncement  qui  se  prolonge

en  arrière  jusqu'à  la  base.  Elytres  densement  granulées,  les

granules  de  forme  plus  ou  moins  allongée,  stries  peu  profondes,

mais  un  peu  ondulées  e'n  suite  de  certaines  inégalités  de  la  sur-

face.  Pygidium  densement  ponctuée  en  rape,  à  pubescence  plus

blanchàtre.  Dessous  du  corps  d'un  vert  métallique  plus  ou  moins

cuivreux;  métasternum  fortement  tubéreux  en  devant;  cuisses  à

ponctuation  dense  et  Iégèrement  rapeuse;  tibias  cuivreux,  les

antérieurs  ne  présentant  que  trois  dents  marginales,  les  deux

dernières  un  peu  rapprochées  entre  elles:  au  dessus  de  la  pre-

mière  dent  marginale  le  bord  est  denticide  ,  une  seule  dentelure

un  peu  plus  marquée  paraìt  indiquer  la  presence  d'une  dent

marginale  supérieure.  Tarses  postérieurs  comprimés,  ongles  très-

petits.

Cette  curieuse  espèce  présente  plusieurs  particularités  qui  la

feront  reconnaìtre  facilement  et  qui  lui  assignent  méme  une

place  isolée  dans  le  genre.  Àinsi  l'affaiblissement  de  la  première

dent  marginale  des  tibias  antérieurs  est  tei  que  ceux-ci  ne

peuvent-ètre  dèsignés  que  tridentés,  tandis  qu'ils  sont  toujours

très  distinctement  quadridentés  dans  les  autres  espèces.
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32.  O.  holoserieus  (nov.  spec).  Celebes,  Kandari  (Bec-

cari!).

Opacus,  sericans,  capite  fusco-cupreo,  fronte  tuberculis  duobus

transversa  parum  elevatis,  clypeo  subproducto;  thorace  aeneo-fusco,

pares  sat  for  titer  punctato;  elytris  rufo-testaceis,  fusco-irr  'oralis  ,in-

terslitiis  planis,  seriatim  subtiliter  asperalo-punctatis;  corpore  sublus

cum  pedibus  nigro-aeneo,  iarsis  rufo-piceis.  —  Long.  7  millim.

Corps  soyeux  en  dessus  et  couvert  d'une  pubescence  rougeàtre

assez  longue  mais  peu  dense.  Tète  d'un  cuivreux  sombre,  sub-

rugueusement  ponctuée  en  devant,  suture  frontale  avec  deux

petits  tubercules  peu  élevés  et  fortement  transverses;  chaperon

ogival  en  devant,  à  pointe  obtuse  et  légèrement  réfièchie.  Pro-

thorax  d'un  noir  brunàtre  à  légers  reflets  cuivreux,  à  ponctua-

tion  assez  grosse  mais  peu  serrée,  au  milieu  du  bord  antérieur

un  petit  tubercule  obtus;  base  non  marginée,  légèrement  im-

pressionnée  de  chaque  coté  vers  les  angles  postérieurs.  Elytres

à  stries  extrèmement  fines,  les  intervalles  plans,  avec  deux

rangées  de  petits  points  scabreux;  d'un  jaune  rougeàtre,  réti-

culées  de  taches  noires;  repli  épipleural  noir.  Dessous  du  corps

ainsi  que  les  pattes  d'un  noir  légèrement  métallique.  Antennes

ferrugineuses.  Tranche  externe  du  métatarse  des  pattes  posté-
rieures  obtusément  unidentée  au  milieu.

Cette  espèce,  remarquable  par  sa  surface  soyeuse,  présente

des  traces  assez  prononeées  de  tubercules  sur  le  front  et  nous

reconduit  aux  suivantes,  chez  lesquelles  les  cornes  sont  déve-

loppées  normalement.

33.  O.  caririulatixs  (nov.  spec).  Ternate  (Beccarif).

Parumt  nitidus,  nigro-fusciis,  pedibus  piceo-rufis,  femoribus  rufo-

leslaceis;  capite  dense,  thorace  adhuc  densius  et  longiludinaliter

subrugose  punctato,  elytris  subrugulosis,  interstitiis  3  et  5  elevalio-

ribus,  intus  juxla  callum  humeralem  cannula  acuta,  apice  testaceis;

pygidio  testaceo,  basi  medioque  infoscato.  —  Long.  5  millim.

Mas.  Fronte  postice  cornubus  duobus  compressis,  valde  divari-

calis,  basi  latis,  apice  sensim  flexuose  angustatis;  thorace  reluso,

longiludinaliter  antice  cannaio  et  ulrinque  subimpresso.
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Fern.  Capite  medio  carina  transversa;  fronte  brévitér  bitubercu-

lata;  thorace  subretuso.

D'un  bruii  noiràtre,  peu  brillant,  les  pattes  et  les  antennes

d'un  brun  rougeàtre,  les  cuisses  d'un  testacé  rougeàtre.  Tòte

fìnement  et  densement  ponctuée,  borei  du  chaperon  rufescent.

Protliorax  très  densement  et  subrugueusement  ponctué,  les  in-

tervalles  formant  des  petites  rides  fìexueuses  et  longitudinales.

Élytres  densement  et  subrugueusement  ponctuées,  le  troisième

et  cinquiòme  intervalle  légèrement  con  vexes,  au  coté  interne  du

calus  humeral  une  petite  carène  tranchante  qui  se  prolonge  sur

le  septième  intervalle,  qui  est  également  un  peu  plus  élevé  que

les  autres;  vers  le  bout  une  tacile  d'un  jaune  rougeàtre.  Pygi-

dium  jaune,  la  base  et  une  tacile  longitudinale  noiràtres.

Dans  le  male  la  tòte  présente  en  arrière  deux  petites  cornes

aplaties,  fortement  dirigées  en  dehors,  larges  à  leur  base,  si-

nueusement  amincies  vers  le  bout;  pas  de  carène  transverse

sur  le  milieu  de  la  tòte;  chaperon  un  peu  acuminé  antérieure-

ment  et  émarginé  au  bout.  Protliorax  rétus  en  devant,  longitu-

dinalement  carène  sur  la  partie  rétuse  et  légèrement  impressionile

de  chaque  coté  de  cette  carène.-

Dans  la  femelle  la  tète  ne  presente  postérieurement  que  deux

très-petits  tubercules,  le  vertex  est  mimi  en  devant  d'une  carène

transverse;  chaperon  obtusement  bidente  en  devant.  Protliorax
convexement  declive  en  devant.

Cotto  petite  ospèce  est  parfaitement  bien  caracterisée  par  sa

sculpture  et  surtout  par  les  intcrvalles  alternativement  subcon-

vcxes  des  élytres.

34.  O.  tetricus  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee  ,  Andai

(D'Alberlis!).

Niger,,  capite  thoracisque  parte  antica  retusa  excepta,  opacus,  an-

tennis  ferrugineis;  supra  gleòer,  non  punctatus;  tibiis  anticis  inter

denies  marginales  non  denliculalis.  —  Long.  9-10  mill.

Mas.  Niger,  capite  medio  transversim  carinato,  postice  tricornuto  ,

corna  intermedio  laminato,  apice  (rumalo,  laleralibus  erectis,  mar-
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gine  interiore  dentatis;  thorace  refuso  et  inter  cornua  capitis  breoiter
bilubereulato.

■  Fern.  Capite  carinis  duabus  transversis,  postica  obtuse  tridentata;

thorace  non  retuso,  medio  aulem  antice  breviter  bilubereulato.

D'un  noir  mat  en  dessus,  à  Texception  de  la  tète  et  de  la

partie  rétuse  du  pro  thorax  qui  sont  plus  brillants,  glabres,  sans

ponctuation.  .  Prothorax  finement  rebordé  à  la  base  ,  à  peine  sinué

aux  angles  postérieurs.  Élytres  assez  fortement  striées,  Ics  stries

obsolètement  ponctuécs,  intervalles  plans  sur  le  dos,  subconvexes

sur  les  cótés.  Dessous  du  corps  luisant,  noir,  à  pubescence  rou-

geàtre  assez  longue,  mais  peu  dense;  cótés  de  l'abdomen  rou-

geàtres.  Cuisses  postérieures  avec  une  rangée  de  points  piligères;

tibias  antérieurs  serrulés  en  dessus  de  la  première  marginale,

mais  non  entre  ces  dents  elles-mèmes.  Antennes  ferrugineuses.

Dans  le  male  les  joues  sont  coupées  droites  et  forment  en

devant  un  angle  distinct  avec  le  bord  du  chaperon;  celui-ci

tronqué  et  subéchancré  au  bout;  sur  le  milieu  de  la  tète  une

carène  transverse,  qui  aboutit  au  bord  extérieur;  suture  frontale

armée  de  deux  cornes  latérales,  droites,  denticulées  à  leur  coté

interne,  ensuite  d'une  petite  lame  au  milieu,  tronquée  à  son

extrémité  et  de  moitié  plus  courte  que  les  cornes.  Le  prothorax

est  rétus  en  devant,  le  bord  de  la  partie  rétuse  présente  au

milieu  deux  petits  tubercules.

Dans  la  femelle  le  prothorax  quoique  simplement  convexe  ,  est

muni  également  de  deux  petits  tubercules;  les  joues  sont  arron-

dies,  et  la  tète  présente  deux  carènes  transverses,  la  postérieure

obtusement  tridentée;  partie  antérieure  du  chaperon  pointillée.

L'armature  de  la  tète  piacerà  cette  espèce  dans  le  groupe  de

YO.  furcatus.

35.  O.  Allertisi  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee  (D'Albertis!).

Minutus,  convexus,  nitidus,  glaber  >  capile  subaeneo,  lìiorace

nigro-cupreo,  puìietulalo,  elylris  piceis,  macula  humerali  apiceque

obscure  rujis,  interstiliis  sublililer  parce  punctulatis;  corpore  subtus

piceo,,  pedibus  rufo-piccis,  anlennis  rufis,  fusco-clavatis.  —  Long.

3-3  y  2  millim.
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Mas.  Capite  sublaevì*  poslice  lamina  transversa*  parum  elevala,

obtuse  uirinque  dentala.
Fera.  Capite  fortiter  punctata,  transversim  bicarinato,  carina

postica  medio  retro-angulata.

Corps  convexe,  brièvement  ovai,  glabro  en  dessus  et  luisant.

Irto  arrondie,  d'un  noir  verdàtre  métallique.  Prothorax  forte-

ment  convexe,  non  rétus  en  devant,  couvert  de  points  asscz

gros  mais  médiocrement  serrés,  base  sans  rebord  mais  munie  sur

sa  tranche  d'une  serie  de  très-petits  points;  d'un  noir  de  poix

à  légers  reflets  cuivreux,  quelquefois  d'un  brun  rougeàtre  sur

les  còtés.  Élytres  assez  fortement  striées,  les  stries  garnies

de  petits  points  transverses,  intervalles  légèrement  con  vexes,  à

ponctuation  très  fine,  rare  et  subsériale;  noires,  avec  l'extrémité

et  une  tacite  Immorale  d'un  rouge  obscur.  Pygidium  convexe,

noir  avec  une  légère  teinte  cuivreuse.  Dessous  du  corps  d'un

noir  métallique,  les  pattes  cuivreuses,  les  cuisses  d'un  brun

rougeàtre.
Dans  le  male  la  tète  n'offre  qu'une  ponctuation  obsolète;  l'on

apercoit  vers  le  bord  postérieur  une  petite  lame  élevée,  obtuse  -

ment  dentée  de  chaque  coté.

Dans  la  femelle  la  tète  est  converte  d'une  ponctuation  forte

et  assez  serrée;  elle  est  munie  de  deux  carènes  transverses,  la

postérieure  formant  un  angle  obtus  regardant  cn  arrière.

B.  Espèces  australiennes.

36.  O.  «apitosizs,  Harold,  Col.  Heft.  II,  p.  130;  V,  p.  84.

Somerset (D'Albertis).

Ater,  modice  nilidus,  elytris  subopacis*  sublus  cum  pedibus  pi-

ceus:  thorace  dorso  sublililer,  lateribus  rugose  punctato,  angulis

anticis  aculis;  eli/  tris  levitar  slriatis,  inter  'stilus  subconvexis,  sat

dense  punctulatis  ;  pygidio  sat  dense,  basi  subtilius  punclalo.  —

Long.  13-15  millim.

Mas.  Capile  inermi,  medio  cannula  brevissima,  sutura  frontali

subcarinata;  thorace  anlice  refuso*  laevi  et  breviter  quadrUubercu-

lalo;  tibiis  anticis  allenuatis  et  elongalis.
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Fem.  Capile  deusius  pimclalo,  clypeo  bidenlato;  Ihorace  densius

punctalo,  anlice  breviter  subretuso;  tibiis  anticis  lalioribus.

Convexe,  d'un  noir  assez  brillant  sur  la  tète  et  le  prothorax,

les  élytres  moins  luisantes  et  presque  soyeuses,  parfois  avec  une

très-légère  teinte  cuivreuse  ,  que  Ton  apercoit  aussi  un  peu  plus

distincte  sur  la  tète  des  males.  Corps  en  dessous  avec  les  pattes

d'un  noir  de  poix,  à  pubescence  rougeàtre.  Tète  inerme  dans

les  deux  sexes,  au  milieu  une  très  petite  carène  transverse,  su-

ture  frontale  légèrement  en  carène,  chaperon  en  pointe  arrondi

en  devant,  emarginò  au  milieu.  Prothorax  à  ponctuation  fine  et

peu  serrée  sur  le  dos,  rugueuse  sur  les  cótés,  ceux-ci  légèrement

sinués  en  arrière  des  angles  antérieurs  qui  sont  pointus.  Elytres

finement  striées,  intervalles  légèrement  con  vexes,  assez  dense-

ment  pointillés.  Pygidium  ponctué,  les  points  plus  fins  à  la  base.

Antennes  d'un  rouge  brunàtre,  à  massue  ferrugineuse.  Segments

abdominaux  lisses  au  milieu,  garnis  de  chaque  coté  le  long  de

leur  bord  antérieur  d'une  sèrie  de  petits  grains.

Dans  le  male  le  corselet  est  rétus  en  devant  ,  la  partie  rétuse

lisse,  son  bord  supérieur  quadrituberculé  ,  ces  tubercules  égale-

ment  distant  l'un  de  l'autre,  les  deux  du  milieu  un  peu  plus

avancés.  Les  tibias  antérieurs  sont  légèrement  allonges,  sub-

arqués  et  grèles.

Dans  la  femelle  la  ponctuation  de  la  tète  et  du  corselet  est

plus  dense;  celui-ci  n'est  que  très-légèrement  subrétus  en  devant;

les  tibias  antérieurs  sont  un  peu  plus  larges,  à  dents  marginale»

plus  fortes.
Cetle  belle  espèce  a  été  rapportée  en  assez  grand  nombre  par

M.  r  L.  M.  D'Albertis.  J'en  ai  reproduit  la  description,  n'ayant

eu  en  son  temps  que  peu  d'exemplaires  à  ma  disposition.

37.  O.  quadripustulatus,  Fabr.,  Syst.  Ent.  ,  p.  27

(1775).  —  Harold.  Col.  Iieft.  II,  p.  32  (1867).

Somerset  (D'Albertis!).

Cette  petite  espèce  a  été  rapportée  en  grand  nombre.
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38.  O.  promptas,  Harold,  Col.  Heft.  V,  p.  82  (1869).

Somerset  (D'Albertis!).

La  couleur  du  prothorax  varie  du  vert  metallique  dorò  au

cuivreux  ;  il  présente  toujours  un  sillon  longitudinal  très  marqué.

Cornine  dans  le  consenlaneus  les  differences  sexuelles  sont  à-peu-

près  nulles.  Le  pygidium  des  males  est  un  peu  plus  allonge  et

la  partie  antérieure  subrétuse  du  prothorax  est  moins  densement

pointillce;  il  offre  en  mème  temps  une  carène  longitudinale  ob-

solète  et  de  chaque  coté  une  impression  également  peu  appreciable.

39.  O.  consentaneus,  Harold,  1.  e.  II,  p.  33  (1867).

Somerset,  Nouvelle-Guinèe,  Ile  Yule  (D'Albertis!);  Kandari,  lies  Aru,
Wokan  (Beccarli).

Les  exemplaires  de  la  Nouvelle  Guinee  sont  absolument  iden-

tiques  à  ceux  de  l'Australie  boreale.  Les  individus  sur  lesquels

j'ai  décrit  cette  espèce  avaient  été  pris  à  Rockhampton.  Ceux

des  ìles  Aru  sont  de  taille  un  peu  moindre.

40.  O.  latro  (nov.  spec).  Somerset  (D'Albertis!).

Rufo-piceus,  nitidus,  supra  jlavo-setosus;  capite  rotundalo,,  trans-

versim  bicarinato  ,  carina,  antica  medio,  postica  utrinque  breviler

dentata;  thorace  convexo,  fortiter  punctata  ,  immixtis  punctis  mi-

nutisi  antice  utrinque  obsolete  impresso;  elytris  sulcatis,  interslitiis

convexiSj  rugidose  punctatis.  —  Long.  9  millim.

Convexe,  brillant,  d'un  brun  rougeàtre  en  dessus,  convert

d'une  pubescence  jaunàtre  assez  longue  mais  peu  dense.*  Tète

arrondie,  avec  deux  carènes  transverses,  l'antérieure  droite  et

dentée  brièvement  au  milieu,  la  postérieure  un  peu  anguleuse

en  arrière  et  terminée  de  chaque  coté  par  une  petite  dent.  Pro-

thorax  convexe,  couvert  assez  densement  de  très-gros  points,  entre

lesquels  Ton  apercoit  d'autres  très-petits;  base  non  marginée

mais  gamie  d'une  sèrie  de  très-petits  points;  partie  antérieure

faiblement  avancée  au  milieu  en  lobe  obtus,  arrondi,  et  légé-

rement  subfovéolée  de  chaque  coté.  Elytres  profondément  striées,

les  intervalles  fortement  convexes,  couverts  d'une  ponctuation
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subrugueuse  assez  forte.  Pygidium  bombe,  peu  brillant,  forte-

ment  ponctué.  Dessous  du  corps  d'un  rouge  brunàtre.  Métatarse

des  pieds  postérieurs  également  et  finement  denticulé  sur  sa

tranche  externe  supérieure.  Tibias  antérieurs  serrulés  entre  les

dents  marginales.

Je  n'ai  pas  liésité  à  décrire  cette  espèce  quoique  je  n'aie  qu'un

seul  individu  male  devant  moi,  qui  probablement  n'est  pas  en-

tièrement  developpé.  Le  latro  se  rapproche  beaucoup  du  Thoreyi,

mais  la  forte  ponctuation  des  élytres  Ten  distingue  suffisament.

41.  O.  vilis  (nov.  spec).  Somerset  (D'Albertis!).

Nitidus,  nìger,  subtits  piceus,  pedibus  rufo-piceis,  antennis  fcr-

rugineis;  capite  transversim  bicarinalo,  carina  antica  recta  brevi,

■postica  medio  relrorsum  angulata;  thorace  punctato,  postice  medio

late  obsolete  silicato;  elytris  sat  profimde  striatis,  interstitiis  leviter

convexis,  irregulariter  subseriatim  sat  dense  et  subrugulose  punctatis.

—  Long.  5-6  millim.

D'un  noir  de  poix  en  dessus,  luisant,  tète  et  corselet  parfois

avec  une  faible  teinte  cuivreuse,  glabre,  deprime  sur  le  dos.

Tète  arrondie,  ponctuée,  avec  deux  carènes  transverses,  l'anté-

rieure  courte  et  droite,  la  postérieure  anguleuse  et  parfois  obli-

térée  au  milieu.  Prothorax  également  convexe,  assez  fortement

ponctué,  ponctuation  médiocrement  dense,  base  non  marginée,

un  faible  sillon  sur  la  partie  postérieure.  Élytres  assez  profon-

dément  striées,  les  intervalles  convexes,  fortement  et  subséria-

lement  ponctiiés,  la  ponctuation  en  outre  légèrement  rugueuse.

Pygidium  opaque,  soyeux,  d'un  rouge  brunàtre,  à  ponctuation

obsolète.  Dessous  du  corps  d'un  brun  foncé,  les  pattes  un  peu

plus  rougeàtres.  Antennes  ferrugineuses,  la  massue  d'un  jaune
blancliàtre.

Les  élytres,  en  ovai  brièvement  arrondi,  présentent  une  très-

courte  pubescence  fauve.  C'est  encore  une  de  ces  nombreuses

espèces  australiennes  à  differences  sexuelles  presque  nulles.

42.  O.  oeellig-ei*  (nov.  spec).  Somerset  (D'Albertis/).

Fusco-niger,  siibnilidus,  elytris  plumbco-nigris,  flavo-setosus,  ca-
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pile  rugose  punctata,  cannula  brevi  media,  tuberculisque  duobus

posticis  obsoletis,  obliquis,  Ihorace  dense  fortiterque  punctata,  punctis

ocellalis,  elytris  leviter  striates,  inlerstitiis  remote  seriatim  asperato-

punctulalis,  alternis  elevatis;  antennis  piceo-rufis,  nigro-clavalis.  —

Long.  4  l  j  2  millim.

Deprimo  sur  le  dos,  médiocrement  luisant,  hérissé  de  petits

poils  d'un  gris  jaunàtre,  tète  et  corselet  noirs,  élytres  d'un  noir

de  plomb  grisàtre,  subopaques.  Tète  rugueuse,  chaperon  très-

obtusement  bidente  en  devant,  une  petite  carène  transverse  sur

le  milieu  et  deux  petits  tubercules  allonges,  peu  marqués  et

obliquement  posés  sur  la  partie  postérieure;  ces  tubercules  ne

paraissent  ètre  que  les  extrémités  d'une  carène  anguleuse,  obli-

terée  dans  son  milieu.  Protliorax  convexe,  densement  et  forte-

ment  ponctué,  les  points  ombiliqués;  sur  la  moitié  postérieure

un  faible  sillon  longitudinal.  Élytres  finement  striées,  intervalles

à  ponctuation  subsériale,  granuleuse  et  peu  serrée,  les  troisième,

cinquième  et  septième  convexes,  les  autres  plans.  Pygidium  con-

vexe  ,  noir  ,  soyeux.  Pattes  d'un  brun  noiràtre  ,  tibias  roussàtres.

Antennes  ferrugineuses,  leur  massue  noiràtre.

Cette  petite  espèce  vient  se  placer  dans  le  voisinage  du  Haagi

et  du  jubatus;  elle  se  distingue  aisément  à  la  ponctuation  ocellée
de  son  corselet.

II.  libroni:  saus  comes  lateral  es,  arme  clans  son  milieu,  on
d'une  corne  ou  postérieurement  d'une  lame  terininée  en
pointe.

43.  O.  Doriae  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee,  Andai  (D'Al-

berlisf).

Ater,  modice  nilidus,  supra  glaber,  subtus  rufo-villosus;  capile

subtrigonali,  vertice  medio  cannula  brevissima  medio  emarginala;

ihorace  rugato,  antice  medio  laevi  et  foveolato,  dorso  conno  sensim

acuminalo  supra  foveolam  protefiso;  elytris  obsoletissime  slrialis,

iiUersliliis  opacis,  medio  autem  acute  carinalìs,  carinis  nitidis,  ernie

apicem  evanesceulibus  ;  libiis  poslicis  margine  apicali  bilobato,  cal-

cari  apicali  apice  emarginalo.  —  Long.  20  millim.
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Noir  en  dessus  et  glabre,  médiocrement  brillant,  garni  en

dessous  sur  les  cótés  de  la  poitrine  d'une  forte  villosité  rousse.

Tète  ogivale,  à  rugosités  transverses,  munie  antérieurement  d'uno

carène  arquée,  raccourcie  de  chaque  coté,  et  d'un  petit  tubercule

transverse,  emarginò,  dans  son  milieu.  Prothorax  a  cótés  forte  -

ment  arrondis  en  devant,  couvert  de  fortes  rugosités,  largement

fovéolé  en  devant,  lisse  dans  cette  fovéole,  le  dos  prolongé  au

dessus  de  cette  fovéole  en  une  come  conique,  horizontale.  Ély-

tres  très-obsolètement  '  striées,  les  intervalles  lisses,  opaques,

fortement  carénés  longitudinalement  dans  leur  milieu,  ces  ca-

rènes  brillantes,  plus  larges  à  la  base,  subcrènelées  ensuite  et

disparaissant  vers  le  bout,  cependant  moins  courtes  dans  les  in-
tervalles  3,  5  et  7;  la  carène  du  sixième  intervalle  raccourcie

aussi  à  la  base.  Tibias  antérieurs  à  tranche  externe  non  denti-

culée  au  dessus  des  dents  marginales,  postérieurs  festonnés  à  leur

bord  apical;  leur  éperon  apical  fourchu  au  bout.  Métatarse  des

pieds  postérieurs  à  peine  aussi  long  que  les  trois  articles  sui-

vants  pris  ensemble,  fortement  unidenté  sur  sa  tranche  externe.

Antennes  d'uu  rouge  brunàtre.  .

Cette  magnifique  espèce,  dont  un  seul  indi  vidu  a  été  capture,

ressemble  par  la  sculpture  de  ses  élytres  à  certains  Phanaeus.

J'ignore  si  c'est  un  male  ou  une  femelle  que  je  viens  de  décrire.

44.  O.  simulans,  Sharp.,  Gol.  Heft.  XIV,  p.  60  (1875).

Celebes,  Kandari  {Beccarli).

Dans  cette  espèce  la  ligne  marginale  du  prothorax  est  distinc-

tement  continuée  autour  des  angles  postérieurs,  ensuite  un  peu

affaiblie  mais  de  nouveau  plus  distincte  au  milieu  de  la  base.

Dans  les  grands  développements  des  males  le  vertex  ne  pré-

sente  aucune  carène  transverse,  la  suture  frontale  est  gamie  au

milieu  d'une  petite  come  en  forme  de  lame  tridentée,  la  dent

du  milieu  dépassant  les  autres;  le  prothorax  est  brièvement

obtus  ,  la  partie  rétuse  -lisse  et  légèrement  impressionnée  au  mi-

lieu.  Chez  la  femelle  le  chaperon  est  plus  arrendi,  le  vertex

présente  au  milieu  une  carène  subarquée  ,  la  suture  frontale  un
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petit  tubereule  transverse  et  légèrement  emarginò  au  bout.  Dans

les  petits  développements  des  màles  la  forme  de  la  tòte  se  rap-

proche  beaucoup  de  celle  des  femelles,  il  s'y  trouve  une  carène

transverse  sur  le  vertex  et  le  tubereule  postérieur  est  réduit  à

une  petite  carène  transverse  et  subanguleuse,  exactement  comme

dans  les  petits  développements  des  femelles.  Il  faut  avoir  re-

cours  alors  pour  reconnaitre  les  males  aux  tibias  antérieurs,

qui,  quel  que  soit  le  raccourcissement  qu'ils  subissent  également

dans  les  petits  développements,  présentent  toujours  l'angle  in-

terne  saillant  à  l'extrémité  et  recouvrant  la  base  de  l'éperon

apical.

Je  suis  d'avis,  avec  M.  r  Sharp,  que  cette  espèce  est  distincte

de  YO.  Wallacei  (ovilis,  Sharp).  Celui-ci,  quoique  extrèmement

semblable,  paraìt  différer  par  la  base  du  prothorax  non  rebordée,

la  ligne  marginale  se  trouvant  nettement  limitée  aux  angles

postérieurs.

45.  O.  dialbolicus  (nov.  sp.).  Borneo,  Sarawak  (Boriai).

Aler,  subniticlus  ,  supra  glaber,  subtus  parum  dense  fusco-setosus;

capite  transversim  strigoso,  vertice  cannato,  fronte  lamina  reclinata,

ulrinque  dentata,  apice  spinosa;  thorace  laevi,  lateribus  tantum  piene-

tato  j  declivi  medioque  antice  impresso;  elytris  subtilissime  striatis,

inlerstitiis  planis,  non  punctatis;  metatarso  postico  margine  externo

superiore  unidentato.  —  Long.  18  millim.

D'un  noir  médiocrement  brillant,  subopaque  sur  les  élytres,

glabre  en  dessus,  garni  en  dessous  sur  les  cótés  de  la  poitrine

d'une  villosité  d'un  brun  foncé  peu  dense.  Tète  transversalement

ridée  dans  sa  partie  antérieure,  avec  une  carène  transverse  au

milieu,  qui  se  rèunit  de  chaque  coté  avec  les  suturès  génales

qui  sont  également  élevées  en  carène;  chaperon  obtusément  en

pointe;  bord  postérieur  lisse  et  muni  d'une  lame  refiécliie  et

terminée  en  pointe,  exactement  comme  dans  YO.  vacca.  Pro-

thorax  lisse,  obsolètement  ponctué  sur  les  còtés  et  en  devant,

base  marginée  et  anguleuse  au  milieu;  rétus  en  devant,  bord

supérieur  de  la  partie  rétuse  sinué  au  milieu.  Élytres  cà  stries

très-fines,  intervalles  plans,  sans  ponctuation,  très-finement  ré-
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ticulés,  le  huitième  plus  brillant.  Pygidium  à  ponctuation  fine

et  peu  serrée,  mimi  d'une  faible  carène  longitudinale.  Cuisses

postérieures  avec  quelques  gros  points  vers  l'extrémité.  Tibias

antérieurs  avec  3  ou  4  dentelures  sur  leur  marge  externe,  im-

médiatement  à  la  base;  postérieurs  à  bord  apical  obtusément

bilobe;  métatarse  à  tranche  externe  supérieure  unidentée  un  peu

au  delà  du  milieu.  Antennes  d  ;  un  rouge  brunàtre,  la  massue

jaunàtre,  article  basal  très-finement  serrulé  sur  sa  tranche  ex-

terne.  (Male).

Cette  belle  espèce,  dont  je  ne  connais  qu'un  seul  male,  fait

partie  avec  la  précédente,  ainsi  qu'avec  le  Wallacei,  d'un  petit

groupe,  caracterisé  par  la  serrulation  de  1'  article  basal  des  an-

tennes.  Il  paraìt  quii  y  a  plusieurs  autres  espèces  de  ce  groupe,
assez  voisines  entre  elles  et  d'une  distinction  difficile.  Le  diabo-

licus  se  distingue  de  toutes  par  sa  grandeur  et  par  son  manque

de  ponctuation.

46.  o.  dux,  Sharp.,  Col.  Heft.  XIV,  p.  51  (1875).

Borneo,  Sarawak  (Dorici!).

Très-belle  espèce,  d'un  cuivreux  mat,  les  élytres  noires,  sub-

opaques.  La  tète  presento  au  milieu  du  bord  postérieur  un  petit

tubercule  suballongé  et  lateralement  comprime;  le  chaperon  est
arrondi  mais  unidenté  au  milieu.

47.  O.  sarawaeus  Q)  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak

(Boria!).

Niger,  subnitidus,  supra  glaber,  subtus  parce  rufo-villosus;  ca-

pile  plano,  inermi,  dense  pimclulalo,  clypeo  rolundato  medio  aulem

dente  marginali  unico;  thorace  subitissime  punctuialo,  elytrìs  le-

viter  ,  striatis  ,  interstitiis  planis,  subliliter  punctulatis;  pygidio  sat

for  tiler  punctato,  punctis  nitidis,  ocellatis;  tibiis  posticis  depres-

siusculis,  margine  apicali  integro.  —  Long.  14  millim.

En  ovai  légèrement  deprime,  noir,  peu  brillant,  glabre  en

dessus,  en  dessous  garni  sur  les  cótés  d'une  villosité  rousse.

(!)  C'est  la  pénultième  syllabe  qui  porte  I'accent  dans  le  mot  Sarawak.
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lete  inerme,  piane,  densement  pointillée,  chaperon  arrendi,

ninni  an  milieu  d'une  petite  dent  marginale.  Prothorax  obso-

létement  subdéclive  antérieurement,  à  ponctuation  excessi  vement

line,  pen  serrée,  un  peu  plus  distincte  sur  les  còtés;  base  im-

marginée,  anguleuse  au  milieu.  Elytres  à  stries  fines  et  légère-

ment  ponctuées,  intervalles  plans,  assez  densement  et  fìnement

pointillés.  Pygidium  convexe,  subopaque,  couvert  d'une  ponc-

tuation  assez  serrée  et  grosse,  les  points  luisants  dans  leur  foncl

et  ombiliqués.  Cuisses  postérieures  assez  densement  pointillées.
Métasternum  brièvement  tuberculeux  en  devant,  ce  tubercule

munì  d'une  carène  longitudinale  tranchante.  Pattes  déprimées,

tibias  postérieurs  à  bord  apical  entier,  garnis  d'une  couronne

de  petites  soies  rougeàtres  de  longueur  égale;  métatarse  aussi

long  que  le  reste  du  tarse,  sa  tranche  externe  supérieure  avec

deux  dentelures  peu  marquee.  Antennes  d'un  rouge  brunàtre,

à  massue  ferrugineuse.

Cette  espèce  se  rapproche  beaucoup  de  YO.  dux,  mais  elle  en

diffère  par  sa  coloration  entièrement  noire,  par  sa  ponctuation

très-fine,  par  la  petite  carène  que  Ton  observe  sur  la  protube-

rance  métasternale  ,  et  surtout  par  le  manque  de  tubercules  sur

la.  tète  et  le  prothorax.  Les  deux  sexes  de  l'espèce  actuelle  sont

cependant  faciles  à  distinguer  quand  on  compare  le  pygidium  en

triangle  allonge  du  male  à  celui  de  la  femelle,  où  cet  organe

est  beaucoup  plus  court  et  plus  large  à  sa  base.  Aussi  l'éperon

apical  des  tibias  antérieurs  est  il  plus  court  et  plus  elargì  dans
les  màles;.

J'aurais  dù  piacer  cette  espèce  ainsi  que  la  suivante  dans  la

première  division,  en  raison  de  leur  tète  mutique.  Mais  Y  exces-

sive  analogie  qu'elles  présentent  avec  YO.  dux  m'a  determine  à

ne  pas  les  en  séparer.  Le  fait  est  qu'elles  exigent  l'établisse-

ment  d'un  groupe  à  part,  qui  pourraìt  peut-ètre  se  caractériser

par  un  chaperon  arrondi  et  à  dent  marginale  unique.

48.  O.  aaxrifex  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Boria!).

Capile  thoraceque  nitidis,  cupreis,  elytris  subnitidis,  nigris,  bre-

viter  grispo-pubescentibiis,  levi/cr  s/ria/is,  interstitiis  planis,  vage
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punctulatis;  pygidio  obscure  cupido,,  for  titer  punctato;  corpore

subtus  cum  pedibus  cupreo,  metastemo  antice  tuber  culaio  et  lon-

gitudinaliter  cannato.  9  •  —  Long.  6  l  j  2  millim.

Tète  et  corselet  d'un  cuivreux  légèrement  dorè,  élytres  d'un

noir  peu  brillant,  à  pubescence  grisàtre  courte.  Tète  densement

et  finement  ponctuée,  chaperon  noir  en  devant,  arrondi,  avec  une

petite  dent  marginale  au  milieu.  Prothorax  à  ponctuation  très-

fine  et  peu  dense  sur  le  dos,  plus  distincte  sur  les  cótés,  base
sans  rebord,  anguleuse  au  milieu.  Élytres  à  stries  fines  et  gar-

nies  de  points  légèrement  transverses,  intervalles  plans,  assez

densement  ponctués.  Pygidium  d'un  cuivreux  qj)scur,  fortement

ponctué.  Dessous  du  corps  avec  les  pattes  d'un  cuivreux  un  peu

sombre,  abdomen  noir;  métasternum  avec  une  protuberance  an-

térieure,  comprimée  latéralement  et  marquee  en  dessus  d'une

petite  carène  longitudinale;  cótés  du  métasternum  granuleuse-

ment  ponctués.  Pattes  cornine  dans  le  sarawacus.  Antennes  d'un

brun  rougeàtre  (Femelle).

Cette  espèce  se  rapproche  beaucoup  du  sarawacus,  mais  elle

en  diffère  essentiellement  par  sa  coloration,  par  la  ponctuation

et  surtout  par  la  pubescence  des  élytres.  Elle  rappelle  aussi  un

peu  YO.  igneus,  Vigors,  autre  espèce  indienne  à  élytres  noires,

avec  la  tète  et  le  thorax  d'un  cuivreux  splendide.  Cependant

l'espèce  de  Vigors  a  le  chaperon  acuminé,  le  front  arme  d'une

lame,  la  ponctuation  des  élytres  est  finement  granuleuse  et  la

pointe  du  métasternum  ne  présente  pas  la  carène  longitudinale

tout-à-fait  particulière  à  Yaurifex  et  au  sarawacus.

49.  O.  semicupreus  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak

(Boria!).

Capite  thoraceque  cupreis,  ilio  rotundato,  transversim  bicarinato,

hoc  subtilissime  ,  lateribus  dislinctius  punctulato,  basi  non  margi-

nata,  medio  sat  acute  angulata;  elytris  nigris,  leviter  slriatis,  in-

terstitiis  parum  convexis,  punctulatis;  corpore  subtus  cum  pedibus

rufo-piceo,  anlennis  ferrugineis,  clava  rufo-testacea.  9  •  —  Long.

6-6  l  j  2  millim.

Ann.  del  Mks.  Civ.  di  St.  Nat.  Voi.  X.  (6  Giugno  1877).  C
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Assez  brillant,  tète  et  corselet  d'une  couleur  de  cuivre  dorè,

élytres  noires,  un  peu  moins  brillantes,  glabres.  Tète  avec  deux

carènes  transverses,  chaperon  arrondi,  subrugueusement  ponctué.

Protliorax  à  ponctuation  extrèmement  fine  et  peu  serrée  sur  le

dos,  plus  distincte  sur  les  cótés,  sans  rebord  basai,  le  milieu  de

la  base  formant  une  petite  dent  vers  la  place  de  l'écusson.  Ély-

tres  à  stries  plus  fortes  sur  les  cótés  que  sur  le  dos,  intervalles

subconvexes,  à  ponctuation  fine  et  médiocrement  serrée,  leurs

bords  un  peu  entamés  par  les  points  transverses  des  stries.  Py-

gidium  convexe,  brillant,  d'un  vert  métallique  obscur,  densement

ponctué.  Dessous  du  corps  noir,  cuisses  bronzées,  tibias  et  tarses

d'un  bruii  cuivreux.  Métatarse  des  pattes  postérieures  unidenté

sur  sa  tranche  externe  supérieure.  Antennes  roussàtres,  à  massue

d'un  testacé  rougeàtre.

Ce  n'est  qu'avec  doute  que  je  place  cette  espèce  ici,  n'ayant

que  des  femelles  à  ma  disposition.  Elle  a  une  grande  ressem-

blance  avec  le  rutilans  J  Sharp,  mais  celui-ci  est  beaucoup  plus

grand,  ses  élytres  sont  profonderne  nt  striées  et  son  corselet  est

arrondi  à  la  base,  non  angulé  en  arrière  vers  l'écusson.

50.  O.  egenus  (nov.  spec).  Java,  Buitenzorg  (G.  B.  Fer-

rari!).

Nitidus,  setulosus,  obscure  viridi-metallicuSj,  elytris  piceis,  apice,

macula  circum-hwnerali  guUulisque  nonnidlis  testaceis;  capile  re-

mote  punctato,  fronte  postice  lamina  brevi  transversa,  unidentata,

vertice  medio  transversim  carinato,  clypeo  emarginato;  thorace

punctato,  medio  antice  leviter  retuso  et  breviter  trituberculato  ,  tu-

berculo  medio  transverso  ,  pedibus  rufo-piceis  3  femoribus  posticis

obscure  aeneis.  —  Long.  4  1  j  2  millim.

Luisant,  deprime  sur  le  dos,  hérissé  de  poils  courts  d'un  cendré

blanchàtre,  tète  et  corselet  d'un  vert  métallique,  élytres  d'un

noir  de  poix,  tachetées  de  jaune.  Tète  avec  quelques  points  assez

gros  mais  très  espacés,  une  carène  transverse  sur  le  milieu,  su-

ture  frontale  munie  d'une  petite  lame  courte  et  brièvement  uni-

dentée;  chaperon  légèrement  rétréci  en  devant  et  très-obtusément

bidente  au  bout.  Prothorax  à  ponctuation  assez  forte,  égale,  me-
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diocrement  dense,  sillonné  longitudinalement  dans  sa  moitié  posté-

rieure;  légèrement  rétus  en  devant  au  milieu,  Lord  de  la  partie

rétuse  brièvement  trituberculé,  le  tubercule  du  milieu  transverse.

Élytres  très-finement  striées,  intervalles  plans,  avec  deux  series

de  points  piligères;  chacurie  d'elles  offre  une  tache  numerale

jaune,  qui  entoure  l'angle  antérieur  et  une  autre  à  l'extrémité,

également  interrompue  vers  le  bord  postérieur;  Ton  apercoit  en

outre  deux  petites  taches  jaunes,  une  sur  le  deuxième,  l'autre

sur  le  quatrième  intervalle  ,  toutes  deux  non  loin  de  la  base.

Pygidium  d'un  noir  verdàtre,  ponctué,  assez  densement  couvert

d'une  villosità  d'un  blanc  grisàtre.  Dessous  du  corps  d'un  noir

bronzò,  pattes  d'un  brun  rougeàtre,  les  cuisses  postérieures  d'un
vert  cuivreux.  Antennes  d'un  brun  roussàtre.

Cette  petite  espèce  se  piacerà  à  coté  du  trituber,  Wiedem.

51.  O.  nitefactus  (nov.  spec).  lies  Ara,  Wokan  {Bec-

cavi!).

NitiduSj,  glaber,  laeviSj  niger  ;  capile  incannato,  carina  postica

alliore,  clypeo  integro;  thorace  antice  medio  transversini  cannato,

carina  obtuse  tridentata;  elytris  sat  profunda  punctato-strialis  ,  in-

terstitiis  leviter  convexis;  metastemo  antice  longitudinaliter  cannato

at  nullo  modo  tuberoso.  —  Long.  11  millim.

Glabre  en  dessus,  d'un  noir  brillant,  entièrement  lisse,  seule-

ment  les  còtés  du  corselet  et  ceux  des  élytres  avec  une  ponc-

tuation  à  peine  appreciable.  Tète  en  demi-cercle  un  peu  allongé,

au  milieu  une  carène  transverse,  droite,  touchant  de  chaque  coté

le  .  bord  extérieur  ,  en  arrière  une  petite  lame  transverse  ,  courte  ,

obtusément  dentée  de  chaque  coté.  Prothorax  légèrement  rétus

en  devant,  bord  supérieur  de  la  partie  rétuse  avec  une  carène

transverse  au  milieu,  cette  carène  très-obtusément  tridentée;

base  à  rebord  marginal  distinct  au  milieu  mais  efface  de  chaque

coté;  angles  antérieurs  pointus,  le  bord  lateral  légèrement  sinué

derrière  eux.  Élytres  assez  profondément  ponctué-striées,  inter-

valles  distinctement  convexes.  Dessous  du  corps  avec  quelques

poils  roussàtres;  métasternum  en  devant  nullement  tubéreux,

mais  mimi  d'une  carène  longitudinale;  cuisses  postérieures  lisses,
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sauf  quelques  points  piligères  vers  l'extrémité.  Métatarse  des

pieds  postérieurs  bidente  sur  sa  tranche  externe  supérieure,  la

dent  inférieure  plus  grande  et  au  delà  du  milieu  de  la  longueur.

Antennes  d'un  brun  rougeàtre,  leur  massue  jaunàtre.

J'ignore  à  quel  sexe  appartient  1'  unique  individu  de  cette

espèce.  Le  pygidium,  en  triangle  élargi  à  la  base,  me  parait

indiquer  une  femelle.

52.  O.  diseedens,  Sharp,  Col.  Heft.  XIV,  p.  49  (1875).

Java,  Buitenzorg  (G.  B.  Ferrari!).

Je  place  cette  curieuse  espèce  à  la  fin  du  genre.  Par  sa  téte

parfaitement  inerme  elle  devrait  prendre  place  dans  la  première

division  ,  mais  son  chaperon  arrondi  ,  emarginò  au  milieu  et  munì

d'une  seule  dent  marginale  paraissent  la  rapprocher  plutót  de

Ì'O.  dux  et  du  sarawacus.  Les  tibias  postérieurs  sont  garnis  à

leur  extrémité  d'une  couronne  de  soies  de  longueur  égale.  Par

son  corps  légèrement  aplati  et  en  oval  oblong,  à  cótés  peu  ar-

rondis,  le  diseedens  rappelle  un  peu  le  genre  Dendropemon.

Genre  Oniticellus,  Serv.

53.  O.  femoratus,  Illig.  ,  Wiedem.  Arch.  I,  2,  p.  108

(1800).

Java,  Tschibodas  (Beccari!).

Cette  espèce  habite  en  outre  Borneo  et  Sumatra.

Genre  Apliodius,  Illig.

54.  A.  mtivg'iiiellti.s,  Fabr.,  Spec.  Ins.  I,  p.  21  (1781).

Borneo,  Sarawak  (Doria!);  Celebes,  Java,  Tschibodas  (Beccari!);  Nouvelle
Guinee  (D'Albertis!).

On  retrouve  cette  espèce  dans  la  plus  grande  partie  des  Indes
orientales.
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55.  A.  orientalis,  Harold,  Beri.  Ent.  Zeitschr.  VI,  p.  147

(1862).

Celebes,  Macassar  {Beccarli).

Cette  espèce,  qui  a  été  rapportée  en  grand  nombre,  varie  pour

la  taille  de  4  à  6  millim.  et  pour  la  couleur  du  brun  noir  au

brun  marron.  Cornine  dans  le  marginellus  les  stries  des  élytres

sont  toutes  libres  et  ne  se  réunissent  pas  entre  elles  vers  l'ex-

trémité.  Elle  en  diffère  par  sa  taille  plus  petite,  sa  couleur,  la

partie  antérieure  presque  entièrement  lisse  de  la  tète  et  par  les

stries  des  élytres,  qui  sont  plus  fines  à  la  base  et  ne  devien-

nent  profondes  qu'à  l'extrémité,  tandis  qu  elles  sont  fortement

creusées  dès  leur  origine  dans  le  marginellus.

56.  A.  lividus,  Oliv.,  Ent.  I,  3,  p.  86,  t.  26,  f.  222  (1789).

Celebes,  Macassar  (Beccari);  Somerset  (D'Albertis!).

Cet  Aphodius  est  répandu  sur  tout  le  globe,  sans  que  Ton

puisse  indiquer  son  point  de  depart.  Il  se  rencontre  cependant

plus  fréquemment  dans  les  pays  chauds  que  dans  les  regions

froides  ou  tempérées.

57.  A.  Beichei,  Harold,  Beri.  Ent.  Zeitschr.  Ill,  p.  210

(1859).

Celebes,  Kandari  et  Macassar,  Java,  Tschibodas  {Beccari!);  Nouvelle
Guinee,  Ramoi  {D'Albertisl).

Quatre  individus  de  cette  espèce  ont  été  rapportés.  Celui  qui

a  été  recueilli  à  Tschibodas  se  distingue  par  une  taille  très-

avantageuse,  5  ^  millim.,  tandisque  ceux  de  Celebes  n'en  me-

surent  que  4.

58.  A.  moestus,  Fabr.,  Syst.  El.  I,  p.  78  (1801).

Ceylan  (Daria!).

Encore  une  espèce  d'un  habitat  très-repandu.  Elle  habite  l'A-

frique  australe,  Madagascar  et  une  grande  partie  des  Indes  orien-
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tales.  Elle  avait  déjà  étè  signalée  de  Ceylan,  d'où  M.  Walker

l'avait  décrite  sous  le  nom  d'.A.  mutans.

59.  A.  pallidicoxrnis,  Walk.,  Ann.  nat.  Hist.  3  Sei*.,  II,

p.  207  (1858).

Ceylan (Dorici!).

Cette  espèce  est  hérissée  de  longs  polls  jaunàtres,  qui  naissent

sur  les  élytres  de  gros  points  formant  une  sèrie  sur  chaque

intervalle  et  surtout  marqués  vers  l'extrémité.  Quelquefois  ces

points  ne  se  trouvent  mème  que  sur  le  dernier  tiers  de  la  lon-

gueur.  Cette  partie  des  élytres  est  un  peu  moins  brillante.  VA.

pallidicornis  se  retrouve  à  Java,  en  Chine  et  au  Japon.  C'est  à

tort  que  M.  Waterliouse  regarde  (Trans,  ent.  Soc.  Lond.  1875,

p.  90)  les  individus  de  cette  dernière  provenance  cornine  distincts

de  ceux  de  Ceylan.  Les  points  piligères  des  élytres  sont  quel-

quefois  comme  je  viens  de  le  dire,  peu  marqués  dans  la  partie

basale  des  élytres  et  dans  ce  cas  ordinairement  plus  fins  sur

les  còtés  et  vers  l'extrémité,  où  ils  ne  manquent  cependant

jamais.

60.  A.  Allertisi  (nov.  spec).  Somerset  (D'Albertisf).

Nitidus,  convexus,  angustato-ovalis,  ferrugineus,  elytris  interdum

sutura  plagaque  discoidali  leviter  infuscalis;  capite  inermi,  genis

rotimdatis  non  prominulis  ;  thorace  basi  non  marginato  ,  par  ce

punctulato,  elytrìs  leviter  striatis,  striis  subtilissime  punctulatis,

inter  stitiis  plants,  laevibus.  —  Long.  4  millim.

Corps  convexe,  suballongé,  rappellant  pour  la  forme  celle  du

lividus,  luisant,  glabre,  en  dessus  d'un  bruii  rouge,  les  élytres

quelquefois  un  peu  rembrunies  sur  la  suture  et  alors  aussi  avec

deux  petites  taches  brunàtres  mal  défìnies  et  généralement  peu

distinctes,  une,  un  peu  oblique,  au  dessous  de  l'écusson  et  une

autre,  placée  avant  le  dernier  tiers  du  sixième  et  septième  in-

tervalle.  Tète  inerme,  le  vertex  un  peu  convexe  dans  son  milieu,

très-obsolètement  pointillée,  suture  frontale  distincte,  yeux  gros,

à  peine  débordés  par  les  joues  qui  sont  arrondies  et  nullement
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auriculées  ;  chaperon  arrondi,  légèrement  tronqué  en  devant  et

subsinué  au  milieu.  Prothorax  sans  rebord  basal,  parsemé  irrégu-

lièrement  de  quelques  points  fins  et  rares,  un  peu  plus  nombreux

vers  les  còtés.  Ecusson  petit,  en  triangle  allonge,  lisse.  Elytres

à  stries  peu  profondes  et  très-obsolètement  pointillées,  les  sep-

tième  et  huitième  réunies  avant  l'extrémité,  intervalles  plans,

lisses.  Dessous  du  corps  ferrugineux,  abdomen  d'un  rouge  jaune.

Tibias  postérieurs  garnis  à  leur  extrémité  d'une  couronne  de  soies

de  longueur  inégale;  métatarse  aussi  long  que  les  trois  articles

suivants  pris  ensemble.  Antennes  jaunàtres.

Cette  petite  espèce  offre  une  assez  grande  ressernblance  avec

VA.  Sturmij,  mais  celui-ci  est  plus  petit,  moins  convexe  et  les

soies  qui  couronnent  le  bord  apical  des  tibias  postérieurs  sont

de  longueur  éga'le.  Une  autre  espèce,  fort  voisine  au  premier

coup  d'oeil,  est  le  rubeolus,  Beauv.  ,  mais  son  corselet  à  base

marginée  ne  permet  pas  de  le  confondre  avec  l'espèce  actuelle.

Enfìn  mon  ovalulus,  originaire  des  Indes  orientales,  présente

également  beaucoup  d'analogie,  mais  il  a  la  tète  très-distii)cte-

ment  ponctuée  et  le  corselet,  quoique  sans  rebord  basai,  offre

une  sèrie  de  points  places  tout  près  de  la  tranche  basale.

Genre  Ammoecius,  Muls.

61.  A.  GJ-esti-oi  (nov.  spec).  Celebes,  Macassar  (Beccavi!).

ConvexitSj,  elongaluluSj,  subcijlindricus  „  nitidus,  piceus,  pedibus

rujo-piceis,  larsis  saepius  rufo-teslaceis;  capite  valde  convexo,  lae-

viusculo,  clypeo  emarginato  et  utrinque  rotundato;  thorace  sat  dense

punctatOj,  callo  laterali  autem  laevi;  elytris  fortiter  erenato-striatis,

inter  stitiis  laevibus,  convexis,  apice  angustatis  ;  antennis  ferrugineis.

—  Long.  4  millim.

Convexe,  suballongé  et  subcylindrique,  brillant,  d'un  noir  de

poix,  les  pattes  d'un  noir  brunàtre,  les  tibias  et  les  tarses  plus

rougeàtres,  ces  derniers  souvent  d'un  roux  testacé.  Tète  forte-

ment  voutée,  sans  relief  transverse,  lisse  à  l'exception  du  bord

postérieur  qui  est  assez  densement  pointillé;  episteme  fortement

sinué  au  milieu  et  arrondi  de  chaque  coté.  Prothorax  fortement
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margine  à  la  base,  assez  densement  couvert  de  points  de  gran-

deur  un  peu  inègale,  ces  points  condenses  de  chaque  coté  près

des  angles  antérieurs  dans  une  petite  depression  oblique  ,  le  calus

lateral  assez  saillant  et  parfaìtement  lisse;  angles  poslérieurs  ar-

rondis.  Ecusson  en  triangle  étroit  et  allongé.  Élytres  à  épaules

dentées,  profondement  ponctué-striées,  les  points  légèrement  trans-

verscs  et  entamant  les  bords  des  intervalles,  ceux-ci  lisses,  con-

vexes,  étroits  à  l'extrémité.  Eperons  apicales  des  tibias  posté-

rieurs  de  longueur  très-inégale  ,  le  plus  grand  du  double  plus

long  que  l'autre.  Métatarse  des  pattes  postérieures  plus  long  que

les  trois  articles  suivants  pris  ensemble.

Cette  espèce  est  un  peu  plus  grande  que  le  brevis,  beaucoup

plus  étroite  et  parfaìtement  distincte  par  sa  tète  lisse  et  non

carénée  transversalement.  C'est  la  deuxième  que  nous  connaissons

maintenant  comme  appartenant  à  l'Asie,  M.  r  Waterhouse  en  ayant

décrit  dernièrement  une  qui  se  trouve  au  Japon,  VA.  nitidulus.

Mais  comme  l'auteur  lui  assigne  des  épaules  non  dentées  (hu-

meri  rotundati),  il  se  pourrait  bien  quelle  ne  fasse  pas  réelle-

ment  partie  du  genre  actuel.  Celui-ci  me  paraìt  assez  bien  ca-

ractérisé  par  le  caractère  en  question,  de  mème  que  par  sa  tète

voutée  et  surtout  par  les  soies  apicales  des  tibias  postérieurs,

qui  sont  plus  raides  et  plus  courtes  que  dans  les  Aphodius.'

Genre  Oxyomus,  Casteln.

62.  O.  delbilis  (nov.  spec).  Celebes,  Macassar  (Beccar  if).

SubniùduSj,  supra  brevissime  pubescens,  rufo-testaceus  ,  capite,

thorace  ehjlrorumque  disco  fuscis;  thorace  sublilissime  punctata  ,

basi  non  marginata;  ehjlris  leviter  striatis,  intersiitiis  alternis  et

sutura  usque  ante  apicem  carinatis,  reliquis  planis,  laevibus.  —

Long.  2  %  —  3  millim.

Peu  convexe  en  dessus,  très-peu  luisant,  d'un  livide  fauve  ou

rougeàtre,  plus  ou  moins  rembruni  sur  la  tète,  le  prothorax  et

sur  le  milieu  des  élytres,  à  pubescence  excessi  vement  courte  et

difficile  à  distinguer.  Téte  légèrement  convexe  au  milieu,  très-

finement  ponctuée,  joues  saillantes,  chaperon  coupé  droit  en
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devant.  Prothorax  faiblement  convexe  ,  à  ponctuation  assez  dense

et  fine,  mais  un  peu  inégale,  angles  postérieurs  arrondis,  base

non  marginée,  légèrement  et  régulièrement  arrondie,  saris  lobe
median.  Ecusson  en  oval  allonge,  lisse.  Élytres  à  stries  fines  et

à  peine  distinctement  pointillées,  suture  et  intervalles  3,  5,  7

et  9  saillants  en  forme  de  cótes  étroites  et  tranchantes  ,  les

autres  plans;  ces  còtes  s'affaiblissent  vers  le  dernier  tiers  de  la

longueur,  en  mème  temps  les  intervalles  plans  se  montrent  lé-

gèrement  convexes  vers  l'extrémité,  de  manière  qu'au  bout  des

élytres  tous  les  intervalles  sont  à  peu-près  également  subcon-

vexes.  Pattes  et  dessous  du  corps  d'un  jaune  rougeàtre;  méta-

tarse  postérieur  aussi  long  que  les  trois  articles  suivants  réunis.

Cette  petite  espèce  offre  quelque  ressemblance  avec  YO.  sus

et  YO.  alpinus,  mais  elle  en  diffère  essentiellement  par  sa  pu-

bescence  à  peine  perceptible  ainsi  que  par  la  sculpture  de  ses

élytres,  dont  les  intervalles  impairs  sont  carénés  dans  les  deux

premiers  tiers  de  leur  longueur,  mais  simplement  et  légèrement
convexes  dans  le  dernier.

Genre  Saprosites,  Redtenb.

63.  S.  marchionali  s  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak

(Boria!).

Elongatus  ,  cylindricus  >  nitidus  3  piceus;  capite  aequaliter  sat

dense  punctulato;  thorace  fortiter  picnctatOj,  lateribus  ante  angulos

posticos  emarginato  j,  his  sat  acutis,  basi  marginata;  elytris  fortiter

crenato-striatis,  interstitiis  antice  leviter,  apice  fortius  convexis,  lae-

vibus.  —  Long.  6  l  j  2  millim.

Allonge,  cylindrique,  brillant,  d'un  noir  de  poix,  tarses  et

antennes  d'un  brun  roux.  Tète  voutée  et  légèrement  en  bosse

dans  son  milieu,  à  ponctuation  dense,  égale  et  fine,  le  long  du

bord  postérieur  quelques  points  plus  gros,  joues  anguleuses,

chaperon  sinué  en  devant,  larg^ment  arrondi  de  chaque  coté

du  sinus.  Prothorax  assez  densement  couvert  de  gros  points,

base  marginée  et  munie  en  mème  temps  d'une  sèrie  de  points;

cótés  droits,  fortement  sinués  immédiatement  en  devant  des  an-
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gles  antérieurs,  ceux-ci  par  consequent  bien  marqués.  Écussun

en  triangle  très-allongé.  Elytres  un  peu  moins  brillantes  que

le  prothorax,  à  stries  profondes  et  munies  de  gros  points  cre-

nelant  les  intervalles,  ceux-ci  lisses,  légèrement  convexes  jusqu'à

l'extrémité,  où  ils  deviennent  plus  saillants  à  mesure  que  les

stries  s'élargissent;  la  neuvième  strie  très-profonde  dans  toute

sa  longueur.  Pygidium  infìèchi,  couvert  de  gros  points.  Tibias

intermediates  bidentés  à  leur  bord  apical  extérieur.  Métatarse

postérieur  aussi  long  que  les  trois  articles  suivants  réunis.

Cette  belle  espèce,  très-distincte  par  la  sinuosité  des  bords

latéraux  du  corselet  en  devant  des  angles  postérieurs,  est  la

plus  grande  du  genre  que  Ton  connaisse  jusqu'ici.  Elle  surpasse

de  beaucoup  pour  la  taille  le  dentipes.  C'est  à  M.  r  le  Marquis

Doria  que  nous  en  devons  la  découverte  et  j'ai  fait  allusion  à
cette  circonstance  en  la  nommant.

64.  S.  dynastoides,  Walk.,  Ann.  Nat.  Hist.  3  Ser.,  II,
p.  207  (1858).'

Geylan  (Doria!).

Dans  cette  espèce,  qui  est  d'une  forme  allongée  et  étroite,  la

tète  est  couverte  de  granulations  peu  marquees  et  peu  serrées,

les  angles  postérieurs  du  corselet  sont  arrondis,  les  points  des

stries  des  élytres  sont  profonds  mais  peu  transverses,  de  sorte

qu'ils  n'entament  que  faiblement  les  bords  des  intervalles.

65.  S.  laevieeps  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

Elongalidus  >  nitidus  ,  pìceus  ,  cylindricus  ;  cabile  laevi  vel  vix

■perspicue  sublilissime  }  ad  marginem  posticum  distinctius  pwictalo,

thorace  for  tiler  ,  non  dense  punctalO;  angulis  poslicis  rotundatis,

elytris  fortiter  punclalo-strialis,  interstitiis  laevibus.  —  Long.  4  mill.

Allonge,  cylindrique,  un  peu  deprime  sur  le  dos,  luisant,  d'un

noir  de  poix,  tarses  d'un  brun  roux.  Tète  voutée,  lisse  ou  du

moins  à  ponctuation  imperceptible,  le  long  du  bord  postérieur

quelques  points  plus  distincts;  episteme  sinué  au  milieu  et  ar-

rondi  de  chaque  coté.  Prothorax  couvert  de  points  assez  gros,
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plus  petits  et  très-peu  nombreux  le  long  du  bord  antérieur,

angles  postérieurs  forteinent  arrondis,  base  non  marginée,  mais

gamie  sur  sa  tranche  d'une  sèrie  de  points.  Ecusson  petit,  étroit.

Elytres  de  la  largeur  du  corselet,  à  stries  profondes  et  munies

de  gros  points,  ces  points  plus  allonges  que  transverses,  de

manière  qu'ils  n'entament  que  faiblement  les  bords  des  inter-

valles,  ceux-ci  lisses,  légèrement  convexes,  plus  fortement  vers

l'extrémité,  le  septième  plus  long  que  ses  voisins.

Plus  petit  que  le  dynastoides  ,  très-distinct  par  sa  tète  presque
entièrement  lisse.

66.  S.  difficilis  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  (Boria!).

Praecedenti  simillimus,  dorso  nonnihil  fortius  deplanatus,  capite

distincte  etsi  subtililer,  margine  postico  densius  et  evidenter,  punc-

tidato,  thorace  minus  forliter  at  etiam  antice  punctato,  margine  ba-

sali  ipso  densius  punctata.  —  Long.  4  millim.

Espèce  très-voisine  de  la  précédente,  de  sorte  quii  suffira  de

signaler  les  differences  qui  paraissent  Ten  distinguer.  Tète  en-

tièrement  couverte  d'une  ponctuation  assez  dense  et  très-fìne,

mais  parfaìtement  distincte-,  le  bord  postérieur  très-distinctement

ponctué.  Prothorax  un  peu  moins  convexe,  à  ponctuation  moins

profonde,  plus  égale  et  distincte  aussi  vers  le  bord  antérieur,

quoique  plus  fine;  marge  basale  à  ponctuation  plus  serrée.

Je  suis  en  doute  sur  la  validité  de  cette  espèce  en  rapport

avec  la  précédente,  mais  n'ayant  de  chacune  qu'un  seul  individu

devant  moi,  je  n'ai  pas  cru  oser  regarder  les  differences  que  je

viens  de  résumer  comme  simple  variation  de  sculpture.  Il  se

pourrait  bien  que  le  S.  japohicus,  Waterh.,  Trans,  ent.  Soc.  1875,

p.  93,  se  rapporte  à  cette  espèce,  mais  comme  il  existe  encore

une  troisième  espèce  inèdite  de  Java,  également  fort  voisine  des

précédentes,  il  m'a  paru  hasardé  de  décider  cette  question  sans

connaìtre  ex  visu  les  types  de  l'auteur  anglais.

67.  S.  pygmaeus  (nov.  spec).  lies  Key  (Beccavi/).

Parallelus  ,  sat  deplanatus  ,  nitidus^  ferrugineus;  capile  laevi,

subtiliter  sat  dense  punctulatOj  angulis  posticis  obtuse  rotundatis,
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basi  non  marginala,  elylris  thorace  capileque  simul  sumtis  paulo

longioribus,  sai  profunde  punctato-striatis  ,  interstiliis  laevibus,

plants  j  apice  tantum  convexis.  —  Long.  2  millim.

Allonge,  distinctement  deprime  sur  le  dos,  brillant,  d'un  brun

rougeàtre.  Tòte  voutée,  entièrement  lisse  ,  chaperon  sinué  en  de-

vant  et  arrondi  de  chaque  coté.  Prothorax  à  ponctuation  fine,

dense,  égale,  angles  postérieurs  un  peu  obtusément  arrondis,
base  non  marginée.  Élytres  de  largeur  égale,  un  peu  pluslon-

gues  que  la  tète  et  le  prothorax  pris  ensemble,  assez  forte-

ment  striées,  les  stries  chargées  de  points  profonds,  mais  oblongs

et  n'entamant  guère  les  intervalles,  ceux-ci  lisses,  plans  jusque

vers  l'extrémité.  Métatarse  postérieur  aussi  long  que  les  deux

articles  suivants  réunis,  plus  gros  que  le  premier  et  plus  court

que  l'éperon  terminal.

C'est  la  plus  petite  espèce  du  genre  que  je  connaisse.  Elle  a

des  rapports  intimes  avec  plusieurs  de  ses  congénères  de  l'Ame-

rique,  mais  elle  en  diffère  par  la  petitesse  de  sa  taille  et  par

sa  tète  entièrement  lisse.  Le  genre  Saprosites  se  rattache  aux

Aphodius  et  surtout  aux  Ammoecius  par  la  presence  de  carènes

transverses  aux  tibias  postérieurs,  réduites  cependant  à  de  sim-

ples  dents  dù  bord  externe.  La  tète  voutée  et  l'apparence  du

pygidium  le  rapproche  beaucoup  aussi  des  Ataenius,  mais  dans

ceux-ci  les  tibias  postérieurs  sont  toujours  entièrement  simples.

On  en  connait  près  d'une  vingtaine  d'espèces,  parmi  lesquelles

il  faudra  ranger  YOxyomus  exsculptus,  White  ainsi  que  les  Apho-

dius  suspectus,  distans  et  Brouni,  que  M.  r  Sharp  vient  de  décrire.

Genre  Aulonocnemis,  Kllg.

68.  A.,  inonstrosa  (nov.  spec).  Borneo,  Sarawak  {Boriai).

Elongata,  convexa,  nitida,  elytris  subnitidis,  nigra;  capite  anlice

laevi,  marginem  posticum  versus  sensim  dense  punctato,  clgpeo

sinuato  et  ulrinque  rolundato;  thorace  convexo,  basin  versus  sensim

fortius  punctato,  laleribus  reclis,  postice  oblique  truncatis;  scutello

minimo;  elylris  valde  punctato-slr  talis,  humeris  denlatis;  tibiis  bre-

vibus,  anticis  multidentalis  ;  tarsis  brevibus.  —  Long.  6  */  3  millim.
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Corps  allonge,  convexe,  brillant,  les  élytres  avec  un  léger  re-

flet  soyeux,  noir.  Tòte  voutée,  lisse  en  devant,  à  ponctuation

graduellement  plus  forte  et  plus  dense  vers  le  bord  postérieur;

yeux  invisibles  d'en  haut;  chaperon  sinué  en  devant  et  fortement

arrondi  de  chaque  coté.  Protborax  transverse,  à  ponctuation  mo-

dérément  serrée,  fine  en  devant,  graduellement  plus  forte  vers

la  base;  angles  antérieurs  droits,  abaissés,  cótés  droits,  coupes

obliquement  aux  angles  postérieurs;  de  chaque  coté  du  dos,  plus

près  des  bords  latéraux  et  vers  le  milieu  de  la  longueur,  une
fovéole  oblique.  Écusson  très-petit,  étroit,  acuminé  en  arrière.

Élytres  à  épaules  fortement  dentées,  brièvement  arrondies  en

arrière,  à  stries  profondes  et  grossièrement  ponctuees,  les  points

entamant  les  bords  des  inter  valles,  ceux-ci  légèrement  convexes,

un  peu  plus  saillants  et  plus  étroits  à  l'extremité,  lisses,  le  hui-

tième  très-court.  Pygidium  mat,  avec  quelques  points  allonges

à  la  base.  Mésosternum  assez  large.  Métasternum  garni  de  points

très-gros,  avec  une  fovéole  allongée  sur  sa  plaque  mediane.

Pattes  d'un  brun  foncé,  courtes;  tibias  antérieurs  multidentés

sur  leur  tranche  externe,  leur  éperon  apical  place  au  coté  in-

terne  vers  le  milieu  de  la  longueur;  tarses  postérieurs  courts,

leur  métatarse  aussi  long  que  les  deux  articles  suivants  réunis.

Il  n  a  été  rapporté  qu  un  seul  individu  de  cette  curieuse  espèce.

Je  ne  puis  done  examiner  les  parties  de  la  bouche  et  je  suis

un  peu  en  doute  sur  la  place  qu'il  faudra  lui  assigner.  Les

tibias  postérieurs,  munis  à  leur  extrémité  de  deux  éperons  en

font  un  Aphodide  à  coup  sur,  mais  les  hanches  antérieures

transversales  et  Telar  gissement  considerable  du  mésosternum  ,  de

mème  que  l'exiguité  de  Técusson,  sont  des  caractères  insolites

dans  ce  groupe.  Je  ne  connais  pas  en  nature  les  espèces  typi-

ques  sur  lesquelles  Klug  a  fonde  son  genre  Aulonocnemis,  ce-

pendant  les  caractères  que  lui  et  Lacordaire  en  donnent,  s'ac-

cordent  du  moins  en  partie  avec  l'espéce  actuelle.  Toutefois  les

segments  abdominaux  sont  fibres  dans  celle-ci,  exceptés  les  deux

premiers  qui  sont  soudés,  l'écusson,  quoique  minime,  est  visible

et  les  éperons  des  quatre  tibias  postérieurs  sont  parfaitement
distinets.
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J'avais  place  en  son  temps,  dans  le  Catalogue  de  Munich,  le

genre  Aufonocnemis  panni  les  Coprides,  en  suivant  l'indication

qu'Erichson  avait  donnée  et  parceque  deux  petites  espèces  de

Madagascar  que  j'avais  décrites,  VA.  anobioides  et  VA.  irregularis

ne  présentaient  que  de  très-courts  éperons  aux  jambes  posté-

rieures.  Ces  insectes  semblaient  alors  se  rapprocher  beaucoup  des

Pedana.  Maintenant,  quoiqu'il  en  soit,  il  me  parait  hors  de

doute  que  la  monstrosa  est  congénérique  avec  la  rhyssemoides  et

avec  1'  irregularis.  Elle  n'en  diffère  absolument  que  par  la  forme

extraordinaire  des  tibias  antérieurs  et  par  la  presence  d'éperons

distincts  aux  .postérieurs.  Pour  tout  le  reste  ces  insectes  présen-

tent  une  telle  analogie,  que  Ton  ne  saurait  méconnaìtre  leur

affinité  naturelle.  Il  faudra  done,  tout  en  le  placant  à  coté  des

Ataenius,  ou  modifier  la  caraetéristique  du  genre  Aulonocnemis,

ou  établir  de  nouvelles  coupes  géneriques  à  ses  dépens.

Genre  Ataenius,  Harold.

69.  A.  spinatoi'  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee:  Hatam

(Beccar  H).

Elongatus,  niger,  opacus,  antennis  rufìs,  clava  rufo-testacea;

capite  densissime  et  subrugulose  punctulato,  margine  antico  sublaevi,

7nedio  emarginato  et  utrinque  brevissime  dentato;  thorace  densissime,

ad  latera  confiuenler  punctato;  elytris  striatis,  striis  angustis  vix

punctatis,  interstitiis  biseriatim,  dorsalibus  obsoletius,  lateralibus  acu-

tins  granulatis.  —  Long.  6  millim.

Corps  allonge,  légèrement  convexe,  d'un  noir  peu  brillant,

les  tarses  rougeàtres,  les  antennes  ferrugineuses  ,  leur  massue

d'un  jaune  un  peu  rougeàtre.  Tète  voutée,  à  ponctuation  fine,

trés-dense  et  sub-confluente  en  sens  longitudinal  ;  bord  antérieur

fisse  au  milieu,  largement  échancré  et  muni  de  chaque  còte

d'une  petite  dent  très  courte.  Prothorax  très  densement  couvert

de  points  assez  gros,  plus  nombreux  et  confluents  sur  les  còtés  ,

un  peu  plus  fins  sur  la  partie  antérieure  ;  angles  antérieurs  for-

tement  arrondis,  postérieurs  obtus,  les  còtés  sinués  postérieure-

ment;  rebord  basai  obsolète.  Ecusson  petit,  en  triangle  allonge.
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Èlytres  à  angles  humeraux  fortement  épineux,  finement  striées,

les  stries  sans  ponctuation  distincte,  intervalles  plans,  convexes

vers  les  cótés  et  vers  l'extrémité,  avec  deux  series  de  grains,  les

grains  moins  marqués  sur  la  partie  dorsale,  tuberculeux  vers

l'extrémité  et  sur  les  cótés.  Tibias  postérieurs  garnis  au  bout

d'une  couronne  de  petites  soies  de  longueur  égale,  sans  épine

accessoire;  leur  métatarse  plus  long  que  les  trois  articles  suivants
réunis.

Espèce  très-distincte  par  son  épistome  lisse  au  milieu  et  briè-

vement  bidente,  ainsi  que  par  l'épine  numerale  très-marquée.

70.  A.  granulator  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee,  Ramoi

(D'Albertis!).

Opacus,  nigro-fuscus,  setis  erectis  fulvis  brevissimis  obtectus;  ca-

pite  subtililer  densissime  et  subrugulose  punctato,  thorace  basi  late-

ribusque  breviter  eiliatis,  dense  subrugose  punctato,  angulis  anticis

rotundatis,  elytris  slriatis,  interstitiis  asperato-granulosis.  —  Long.

4 1 / g millim.

Suballongé,  d'un  brun  noiràtre,  peu  brillant,  hérissé  de  petits

poils  fauves  très-courts.  Tète  voutée,  très-densement  et  subru-

gueusement  ponctuée,  chaperon  subtronqué  et  faiblement  sinué

au  milieu.  Prothorax  transverse,  densement  couvert  de  points

assez  gros  mais  peu  profonds,  ces  points  confluents  sur  les  cótés;

jceux-ci  ciliés,  de  mème  que  la  base,  sur  leur  tranche  de  petites

soies  courtes,  fauves;  angles  antérieurs  fortement  arrondis,  les

postérieurs  obtus  et  precedes  d'une  assez  forte  sinuosité;  base

sans  ligne  marginale,  très  faiblement  lobée  au  milieu.  Ecusson

•en  triangle  allonge  très-aigu.  Élytres  à  épine  numerale  bien

marquée,  assez  fortement  striées,  les  stries  peu  distinctement

ponctuées,  intervalles  granuleux,  les  grains  places  en  deux  series,

mais  l'intérieure  de  ces  series  beaucoup  moins  distincte.  Pattes

cornine  dans  le  spinato?',  d'un  brun  légèrement  roussàtre,  mé-

tatarse  postérieur  presque  aussi  long  que  le  reste  du  tarse.

Cette  espèce  est  couverte  comme  beaucoup  de  Rhijssemus  d'un

enduit  un  peu  grisàtre.  Elle  offre  quelque  ressemblance  avec

VA.  (Ammoecius)  obscurus  Mac  Leay  de  la  Nouvelle  Hollande,
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mais  celui-ci  est  plus  grand,  et  la  sèrie  externe  de  grains  forme

une  aréte  saillante  sur  les  intervalles  des  élytres.  Ces  Ataenius

à  élytres  granuleuses  ont  beaucoup  d'analogie  avec  les  Rhysse-

mus,  mais  ces  derniers  se  distinguent  aisément  à  leur  chaperon

granuleux  et  aux  sillons  que  présente  le  corselet.

71.  A.  peregrinator  (nov.  spec).  Celebes,  Macassar;

Sourabaia  (Beccavi!)',  Borneo,  Sarawak  (Doria!).

Nitidus,  rufo-piceus,  capitis  margine  antico,  thorace  laleribus,

eli/  tris  apice  et  sutura,  pedibusque  plus  minusve  rufescentibus,  ca-

pite  dense  et  subtiliter  punctulato,  medio  sublaevi,  clypeo  obsolete

rugoso,  thorace  subtiliter  sat  dense,  lateribus  densius  punctato,  his

rotundatis,  basi  marginata,  elytris  sat  profunde  striatis,  interstitiis

subtiliter,  latera  ve?°sus  et  apice  subtilissime  asperulato-punctulatis.

—  Long.  3  millim.

De  forme  étroite,  allongée,  parallèle,  brillant,  d'un  brun  rou-

geàtre,  bords  du  chaperon,  cótés  anterieurs  du  corselet,  la  suture

et  l'extrémité  des  élytres,  de  méme  que  les  pattes,  d'un  rouge

plus  ou  moins  brunàtre.  Tète  légèrement  voutée,  densement  poin-

tillée,  les  points  peu  à  peu  plus  fins  en  devant  et  indistincts

sur  le  milieu;  episteme  obsolètement  subgranuleux  ,  largement

sinué  au  milieu,  obtusément  anguleux  de  chaque  coté  du  sinus,

l'angle  mème  formant  une  très-petite  dent  peu  distincte.  Pro-

thorax  assez  densement  couvert  de  points  médiocrement  gros,

plus  fins  vers  la  partie  antérieure;  cótés  fortement  arrondis  en

devant  du  milieu,  angles  anterieurs  et  postérieurs  également

arrondis;  base  marginée.  Ecusson  triangulaire  ,  avec  une  légère

impression  longitudinale  à  la  base.  Élytres  assez  fortement  striées,

les  stries  ponctuées,  les  points  entament  un  peu  les  bords  des

intervalles,  mais  seulement  du  coté  interne,  ceux-ci  légèrement

con  vexes,  pointillés  en  series,  cette  ponctuation  légèrement  aspe-

rulée  vers  l'extrémité,  les  cótés  et  sur  les  épaules.  Bord  apical

des  tibias  postérieurs  sans  épines  accessoires.  Métatarse  postérieur

aussi  long  que  les  trois  articles  suivants  réunis.  Plaque  métaster-

nale  légèrement  pointillée,  avec  un  fort  sillon  longitudinal.  Seg-

ments  abdominaux  assez  densement  et  également  ponctués.
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Tandis  que  les  deux  espèces  précedentes  ont  un  facies  quelque

peu  aberrant,  qu'elles  doivent  à  leur  surface  granuleuse,  le

peregrinator  est  un  Ataenius  tout-à-fait  ty  pique  et  mème  telle-

ment  voisin  de  quelques  espèces  américaines,  comme  p.  e.  de

Yabditus  Haldem.,  quii  faut  y  regarder  de  près  pour  Ten  distin-

guer.  Dans.  Yabditus  le  prothorax  cependant  est  très-densement

ponctué  et  le  chaperon  distinctement  bidente.  Le  genre  Ataenius,

parfaitement  distinct  des  Euparia  par  son  corselet  non  deprime

sur  les  cótés,  par  les  pattes  non  allongées  et  par  ses  ti  bias  po-

stérieurs  droits,  est  très-nombreux  en  Amérique,  où  il  remplace

en  partie  les  Aphodius.  Il  n'a  que  de  rares  réprésentants  dans

les  autres  parties  du  monde,  à  l'exception  de  l'Afrique,  où  il

n'a  pas  encore  été  signalé.

Genre  Rhyssemus',  Muls.

72.  Jfclx.  grrtmvilosus,  Ballion.  Bull.  Soc.  Mosc.  1871,

II,  p.  154.

I£h.  granosus,  Motsch.,  Bull.  Mosc.  1863,  II,  p.  465.

Celebes,  Macassar,  Sourabaia  (Beccarli);  Ceylan  (d'après  Motschulsky!).

Cette  espèce  est  plus  grande  que  le  Rh.  germanus,  dont  elle

diffère  essentiellement  par  les  petites  soies  rougeàtres,  raides  et

très-courtes,  qui  se  trouvent  sur  les  élytres,  mais  qui  sont  à

peine  distinctes  dans  la  moitié  antérieure  de  leur  longueur.  Les

intervalles  sont  charges  chacun  de  deux  rangées  de  granulations,

l'interne  à  grains  très-petits  et  arrondis,  l'externe  plus  élevée

et  formant  presque  une  arète  saillante.  C'est  à  cause  du  gra-

nosus  Klug  que  M.  Ballion  a  change  le  nom  de  ce  Rhyssemus

en  celui  de  granulosus.

Odochilus  (nc  r  .  gen.)  (*).

Corpus  alatum.  Antennae  9-articulatae.  Caput  deflexurn,  clypeo

antice  truncato,  laevigato,  retuso  et  postice  carina  transversa  a  ver-

(  l  )  Etymologie:  ò§Ó£,  Umen;  xsìlcz,  labrum.

Ann.  del  Mus.  Civ.  di  St.  Nat.  Voi.  X.  (6  Giugno  1877)  7
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lice  separalo.  Palpi  labiales  arliculo  primo  minuto,  secundo  et  terlio

aequilohgisj  hoc  ovali.  Palpi  maxillares  arliculo  ultimo  elong  alo,

penultimo  brevi.  Mandibulae  lamina  membranacea,  margine  interno

aliato.  Maxillae  mala  exleriore  coriacea  majore,  interna  minuta,

angusta.  Menlum  transversum,  emarginatum,  utrinque  rotundatum.

Thorax  margine  laterali  et  basali  ciliato,  transversim  carinalo.

Coxae  anticae  brevissimae,  transversae.  Mesosternum  inter  coxas

anguslum.  Abdomen  segmentis  sex.  Pedes  graciles,  femora  postica

fusiformia.  Tibiae  anticae  tridentatae.

Antennes  de  neuf  articles.  Yeux  recouverts  par  le  Lord  an-

térieur  du  corselet.  Mandibules  (a)  mem-

braneuses,  ciliées  sur  leur  tranche  interne.

Lobe  externe  des  machoires  (b)  coriace,

subarrondi,  l'interne  petit,  allongé,  éga-

lement  coriace,  tous  deux  ciliés.  Palpes

labiaux  à  premier  article  court,  les  deux

suivants  de  longueur  à-peu-près  égale,  le

dernier  en  oval.  Palpes  maxillaires  à  der-

nier  article  allongé,  le  precedent  très-court.  Menton  (e)  trans-

verse,  échancré  au  milieu,  arrondi  de  chaque  coté;  languette

bilobée.  Prothorax  garni  de  cils  raides  sur  les  cótés  et  à  la

base.  Écusson  petit.  Elytres  oblongues.  Hanches  antérieures

très-courtes,  non  saillantes;  les  intermediates  et  les  postérieures

peu  distantes.  Abdomen  à  six  segments.  Extrémité  du  pygidium

libre.  Pattes  peu  robustes;  cuisses  antérieures  courtes  et  larges,

les  postérieures  minces,  attenuées,  non  dilatées  au  milieu.  Tibias

antérieurs  très-obliquement  tronqués  à  l'  extrémité,  tridentés;  les

postérieurs  atténués,  sans  carènes  transverses.  Tarses  à  crochets
distinets.

L'épistome  présente  une  forme  tout-à-fait  particulière.  Il  est

rétus,  limite  en  arrière  par  une  carène  transverse  et  tronqué

en  devant;  tandis  que  le  reste  de  la  tète  est  scabreux  et  opaque,

il  est  complètement  lisse  et  brillant.

Le  genre  actuel  offre  plusieurs  affìnités  avec  les  Rhyssemus,

les  Euparia,  les  Alaenius  et  en  partie  mème  avec  les  Trox.

Quant  à  ces  derniers,  ce  n'est  que  la  sculpture  des  élytres  et
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l'enduit  particulier  qui  recouvre  la  surface  du  corps,  qui  donnent

à  l'insecte  une  certame  ressemblance  avec  un  Trogide,  l'abdo-

men  compose  de  six  segments  et  la  forme  des  antennes  Fen

éloignent  suffisament.  Les  Euparia  ont  les  mèmes  pattes  posté-
rieures  attenuées  à  cuisses  non  renflées,  mais  leurs  tibias  sont

subarqués  et  leurs  hanches  intermédiaires  sont  beaucoup  plus

distantes.  Les  Ataenius,  à  mésosternum  également  plus  large,

ont  les  cuisses  postérieures  dilatées  au  milieu.  Les  Rhyssemus

qui  paraissent  les  plus  voisins,  ont  également  le  mésosternum

beaucoup  plus  large  et  les  cuisses  postérieures  renflées.  La  con-

figuration  toute  extraordinaire  de  l'episteme  séparé  du  reste

nettement  l'insecte  en  question  de  tout  autre  genre  du  groupe

actuel.  C'est  toute  fois  à  coté  des  Euparia  qu'il  faudra  le  piacer,

en  raison  de  ses  cuisses  postérieures  qui  sont  de  largeur  à-peu-

près  ègale  dans  toute  leur  longueur.  J'ajouterai  encore  que  le

genre  Antrim  Pasc,  originane  de  Sarawak,  n'a  rien  à  faire

avec  les  Odochilus;  il  paraìt  fort  voisin  de  Rhyparus  et  se  ran-

gera  sans  doute  avec  ces  derniers  mieux  parmi  les  Coprides.

73.  O.  synthetieus  (nov.  spec).  Celebes  (Beccarif);  Borneo,

Sarawak  (Doria!).

Luteo-fuscus,  opacus,  antennis,  tibiis  tarsisque  dilutius  rufo-

testaceis;  capite  transverso,,  margine  postico  breviter  quadricristato,

cristis  intermediis  obliquis,  vertice  tuberculis  duobus  parvulis  lon-

gitudinalibus,  asperulalo-punctato,  clypeo  antice  retuso,  laevi,  rufe-

scente;  thorace  transversim  quadricristato,  crista,  posteriore  medio

angulato-emarginata;  lateribus  utrinque  depressis  et  trilobatis,  postice

pì'ofunde  emarginatis;  elytris  postice  subdilatatis,  costatis,  sutura

costisque  alternis  multo  altioribus,  inlerstitiis  granulatis  punctisque

elevatis,  transverso-quadratis,  nitidis.  —  Long.  3-3  1  /  d  millim.

D'un  gris  jaunàtre  ou  brunàtre  ,  opaque  ,  les  pattes  et  les  an-

tennes  d'un  rouge  plus  ou  moins  testacé.  Tète  légèrement  voutée  ,

finement  granuleuse  en  devant,  deux  petites  lignes  elevées  sur

le  vertex,  quatre  petites  carènes  au  bord  postérieur,  les  deux

du  milieu  obliques;  chaperon  tronqué  et  rétus  en  devant,  fisse,

rougeàtre,  le  bord  postérieur  de  cette  partie  lisse  en  aréte  trans-
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verse.  Prothorax  avec  quatre  arètes  saillantes  transverses,  la

postérieure  anguleusement  interrompue  au  milieu;

cótés  déprimés,  obtusément  tridentés,  profondément

.  sinués  postérieurement.  Ecusson  très-petit.  Elytres

en  ovai  légèrement  dilate  en  arrière,  garnies  de

cótes  longitudinales  dont  les  impaires  sont  sail-

lantes,  les  intermediates  obtuses;  intervalles  fìne-

ment  granules,  la  granulation  interrompue  par  des

petites  plaques  lisses,  transverses,  carrées.  Tibias  antérieurs  tri-

dentés,  la  dent  supérieure  plus  petite;  métatarse  postérieur  plus

long  que  les  éperons  et  presque  aussi  long  que  les  deux  arti-
cles  suivants  réunis.

La  sculpture  de  cette  espèce  est  très  diffìcile  à  décrire  et  cette

diffìculté  est  augmentée  par  des  restes  de  terre,  de  poussière  ou

de  sable  qui  la  recouvrent  en  partie,  comme  cela  se  voit  sou-

vent  dans  les  Trox  et  dans  les  Rhyssemns.  Elle  n'a  été  rap-

portée  qu'en  petit  nombre;  encore  m'en  a-t-il  fallii  sacrifier  deux

pour  examiner  les  parties  de  la  bouche.  Le  noni  que  je  lui  ai

donne  se  rapporte  aux  affinités  multiples  qu  elle  présente  avec

plusieurs  types  différents..

Gerire  Psammobius,  Heer.

74.  I?s.  irnpressioollis,  Bohem.,  Res.  Eugen.,  p.  51

(1858).

Celebes,  Macassar  {Beccavi'.).  Un  seni  individu.

Très-voisin  du  caesus  J  tout  aussi  étroit  que  lui,  mais  nota-

blement  plus  court,  la  tòte  plus  lisse  en  arrière,  les  points  du

corselet  moins  gros  et  le  sillon  dorsal  beaucoup  plus  faible.  Les

exemplaires  de  Boheman  avaient  été  pris  à  Java.

75.  I*s.  indLicus  (nov.  sp.).  Celebes,  Macassar  {Beccavi!).

Ovatus,  nitidm,  rufo-piceus,  corpore  subtus  cum.  antennis  pedi-

busque  rufo-testaceis;  capite  aequaliter  granulato,  postice  laevi,  tho-

race  irregulariter  rude  punctato,  postice  medio  longìtudinaliter
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silicato,,  utrinque  ad  latera  antice  et  medio  transversìm  silicato;

elytris  fortiler  punclato-striatis,  interstiliis  leviter  convexis,  faevibus.

—  Long.  3  millim.

Oboval,  convexe,  sensiblement  élargi  postérieurement,  luisant,

d'un  brun  rougeàtre,  plus  clair  sur  les  còtés  des  élytres  et  du

corselet,  en  dessous  d'un  testacé  rougeàtre.  Tète  verruqueuse,

lisse  le  long  du  bord  postérieur  ;  pas  de  sillons  divergents  sur

le  vertex;  épistome  assez  fortement  entaillé  en  devant,  à  angles

obtusément  arrondis  de  chaque  coté.  Prothorax  marqué  de  points

grossiers,  assez  rares  et  irrégulièrement  disposes,  sur  la  moitié

postérieure  un  sillon  median,  de  chaque  coté  deux  sillons  trans-

verses,  l'un  près  du  bord  antérieur,  l'autre  vers  le  milieu;  base
distinctement  rebordée.  Ecusson  petit,  triangulaire  ,  lisse.  Élytres

à  stries  profondes  et  fortement  ponctuées,  les  points  entament

les  bords  des  inter  valles,  ceux-ci  légèrement  con  vexes,  lisses;

stries  8  et  9  raccourcies  en  devant.  Tibias  postérieurs  avec  4

dents  au  coté  externe,  ces  dents  peu  marquees  dans  la  moitié

basale;  éperons  aplatis  mais  à  cótés  presque  parallèles;  le  me-

tatarse  en  triangle  un  peu  allonge,  aussi  long  que  les  deux
articles  suivants  réunis.

Je  ne  vois  pas  de  cils  aux  bords  du  corselet  de  l'unique  in-

dividu  qui  a  été  rapporté,  de  sorte  que  cette  espèce  parait  devoir

rentrer  dans  la  division  des  Platytomus  J  malgré  sa  forme  gene-

rale  qui  rappelle  beaucoup  les  vrais  Psammobius  s  comme  p.  e.  le

sulcicollis.  Elle  est  assez  voisine  du  laevicollis  Klug,  mais  celui-ci

et  moins  ventru,  plus  allongé,  de  couleur  entièrement  roussàtre„

les  sillons  de  son  corselet  sont  beaucoup  plus  obsolètes.

Genre  Phaeochxous  ,  Casteln.

76.  F*lx.  emarginatus,  Casteln.,  Hist.  nat.  II,  p.  109

(1840).

Silphocles  indicus,  Westw.,  Trans,  ent.  Soc  Lond.  1846,  p.  161.  (?).
Silphodes  sumatrensis,  Westw.,  1.  e,  p.  162.

Ceylan  (Doria!);  lies  Aru,  Wokaii  {Beccarti);  Somerset  D'Albertisl).
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Cette  espèce  se  rencontre  également  aux  ìles  Philippines,  à

Sumatra  et  à  Borneo.  Elle  a  été  rapportée  en  très-grand  nombre

des  localités  indiquées  et  les  individus  de  ces  provenances  si

diverses  n'offrent  pas  les  moindres  differences  entre  eux.  lis  va-

rient  pour  la  taille  de  9  à  12  */  2  millim.

Genre  Bolboceras,  Kirby.

77.  B.  rhinoceros  5  Mac  Leay.  Rotundalus,  ferrugineus;

clypeo  truncato  integro,  fronte  cornu  elongato,  ei^ecto,  Simplicio  an-

tice  basi  carina  angulata  et  ulrinque  subdentata  instructo;  thorace

lateribus  et  in  foveolis  lateralibus  retro-prolongatis  rugoso,  prae-

terea  laevi,  retuso,  utrinque  cornu  compresso,  porreclo  et  subre-

curvo,  apice  emarginato;  parte  retusa  postice  sulco  transverso,  an-

tice  medio  longitudinaliter  obtuse  cannata;  ad  marginem  anticum

utrinque  pone  oculos  foveola  rotunda  prof  lindissima;  elytris  leviter

punctato-striatis  ;  tibiis  anticis  quinquedentalis  ;  femoribus  posticis

linea  longitudinali  unica.  <?.  —  Long.  20  millim.

B.  rhinoceros,  Mac  Leay,  Trans.  Soc.  N.  S.  Wales.  I,  p.  126  (1864).

Somerset  (D'Albertis!).

Très-convexe,  brillant,  entièrement  d'un  brun  marron.  Tète

rugueuse,  chaperon  tronqué,  à  angles  arrondis;

front  arme  d'une  come  simple,  droite,  très-longue,

graduellement  atténuée  vers  l'extrémité,  gamie  en

devant  à  la  base  d'une  arète  anguleuse  au  milieu

et  terminée  de  chaque  coté  en  un  angle  dentiforme.

Prothorax  lisse  à  1'  exception  des  còtés  et  des  fovéoles  latérales,

qui  sont  rugueuses,  ces  dernières  prolongées  vers  le  milieu;  en

outre  une  sèrie  de  gros  points  le  long  du  rebord  basai;  forte-

ment  rétus,  la  partie  rétuse  marquee  en  arrière  d'un  profond

sillon  transverse,  la  partie  antérieuré  longitudinalement  convexe

dans  son  milieu;  de  chaque  coté,  au  dessus  de  la  fovéole  late-

rale,  une  corne  comprimée  latéralement,  dirigée  en  avant  et
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faiblement  arquée,  obtusément  bidentée  à  son  extrémité;  au

bord  antérieur,  de  chaque  coté,  derrière  les  yeux,  une  petite

fovéole  en  forme  d'un  trou  profond.  Elytres  à  stries  finement

ponctuées,  peu  profondes,  très-affaiblies  vers  l'extrémité,  les  in-

térieures  un  peu  plus  profondes  au  delà  du  milieu  de  leur  lon-

gueur.  Cuisses  postérieures  avec  une  seule  rangée  de  petits  points

piligères.  Tibias  antérieurs  avec  cinq  dents  marginales,  non

dentelés  en  dessus  de  la  première  ni  entre  les  dents  elles-mème.

(Male).

Cette  magnifique  espèce  vient  se  piacer  à  coté  du  Reichei  dont

elle  diffère  par  les  cornes  du  corselet,  comprimées  latéralement,

emarginées  au  bout  et  non  dentées  en  dessus  à  leur  base.

78.  B.  Allertisi  (nov.  spec).  Somerset  (D'Albertisf).

RotundatuS;  ferrugineus;  clypeo  truncato,  integro,,  fronte  cornu

elongate,  erecto  simplici,  antice  carina  angulata  utrinque  subden-

tata;  thorace  omnino,  foveolis  lateralibus  exceptis,  laevi,  retuso,

utrinque  dente  compresso,  recurvo,  parte  retusa  utrinque  juxta

dentes  profunde  longitudinaliter  sulcata,  foveola  post-oculari  mar-

ginis  antici  minuta;  tibiis  anticis  quinquedentatis.  —  Long.  20
millim.

Très-convexe  ,  brillant,  entièrement  d'un  brun  marron  clair.

Tète  cornine  dans  le  rhinoceros,  mais  la  come  lon-

gitudinalement  carénée  en  devant  dans  sa  partie  ff  ^
basale.  Protliorax  entièrement  lisse,  exceptée  la  fò-  k>-^i  il

véole  laterale,  qui  est  très-profonde  ,  rugueuse  et  A  w^,_..V

continuée  vers  le  milieu  du  dos;  partie  rétuse  armée

de  chaque  coté  en  devant  des  fovéoles  latérales  d'une  come

dentiforme,  comprimée  et  recourbée;  au  coté  interne  de  ces

dents  un  profond  sillon  longitudinal,  qui  aboutit  au  bord  anté-

rieur  où  il  finit  dans  une  très-petite  fovéole  profonde,  juste  en

arrière  des  yeux;  angles  antérieurs  plus  pointus  que  dans  le  rhi-

noceros.  Elytres  finement  striées,  les  stries  à  peine  sensiblement

ponctuées.  Tibias  antérieurs  avec  cinq  dents  marginales,  sans

crénulations.  (Male).

Espèce  assez  voisine  du  rhinoceros  mais  parfaìtement  distincte
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par  les  stries  de  ses  élytres  à  peine  ponctuées,  par  les  angles

antérieurs  plus  pointus  du  corselet  et  par  l'armature  et  la  scul-

pture  toute  differente  de  celui-ci.  Il  n'a  été  également  rapportò

qu'un  seul  male  de  cette  belle  espèce.

79.  B.  svrlcioollis,  Wiedem.,  Zool.  Mag.  I.  3.  p.  161

(1819).

Celebes  {Beccarli).

Dans  cette  espèce  les  cuisses  postérieures  sont  garnies  de  trois

lignes  longitudinales.  Les  tibias  antérieurs  ont  à-peu-près  11

dents,  les  trois  dernières  plus  grandes  que  les  précédentes.  Elle
habite  aussi  l'ile  de  Java.

Genre  Trox,  Fabr.

80.  T.  fenesti'atus,  Harold,  Coleopt.  Heft.  IX,  p.  97

(1872).

Somerset  {D'Albertisl).

Rapporté  en  assez  grand  nombre.

81.  T.  sixTbcarinatixs  ,  Mac  Leay,  Trans.  Soc.  N.  S.

Wales,  I,  p.  128  (1864).

Meme  localité;  un  seul  individu.

82.  T.  Crotch!,  Harold,  Coleopt.  Heft.  Vili,  p.  116  (1871).

Meme  localité;  un  seul  individu.

83.  T.  candidus,  Harold,  Coleopt.  Heft.  IX,  p.  98  (1872).

Nouvelle  Guinee  mer.,  ile  de  Yule  {D'Albertisl).  Deux  exemplaires.

Genre  Liparochrus  ,  Erichs.

84.  JLt.  multistriatus  ,  Harold,  Coleopt.  Heft.  XII,  p.-48

(1874).
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Nouvelle  Hollande,  Somerset  (D'Albertis!).

Rapportò  en  nombre.  Cette  espèce  se  reconnaìt  facilement  à

ses  élytres  fortément  globuleuses  et  rayées  d'une  multitude  de
stries.

85.  L.  quadrimaculatus  (nav.  spec).  Somerset  (D'Al-

bertis!).

NùiduSj  piceuS;  brevissime  setulosus,  thoracis  lateribus  elytro-

rumque  maculis  duabus,  una  humerali,  altera  ante  apicem  sutu-

ravi  versus  obliqua,  obscure  riifis;  thorace  punctulato,  ad  latera

substrigoso,  angulis  anticis  rotundatis;  elytris  geminato-striatis,  in-

terstitiis  remote  subtiliter  et  substrigose  pimclatis;  tibiis  anticis  tri-

dentatis.  —  Long.  6  l  \  2  millim.

Beaucoup  moins  convexe  que  le  multistriatus  ,  mème  légère-

ment  deprime  sur  le  dos,  brillant,  garni  en  dessus  de  petits

poils  jaunàtres  extrèmement  courts,  d'un  noir  de  poix,  les  an-

tennes,  les  còtés  du  corselet  et  deux  taches  sur  chaque  élytre

d'un  rouge  foncé,  Fune  à  la  base,  sur  le  calus  humeral,  l'autre

avant  l'extrémité,  oblique  et  rapprochée  postérieurement  à  la

suture,  de  manière  quelle  forme  avec  Topposée  la  figure  d'un  Y;

parfois  la  tache  Immorale  se  réunit  indistinctement  avec  l'  api-

cale.  Tète  assez  densement  ponctuée,  les  points  formant  des  pe-

tites  rides  transversales,  ondulées.  Prothorax  à  ponctuation  rare

et  très-fine  sur  le  dos,  plus  distincte  et  formant  des  rides  trans-

verses  sur  les  cótés;  ceux-ci  arrondis  de  mème  que  les  angles,

les  antérieurs  plus  obtusément  ;  base  marginée.  Ecusson  en

triangle  ,  lisse.  Élytres  à  strie  suturale  graduellement  sulcifof  me

vers  l'extrémité,  fìnement  striées,  les  stries  rapprochées  par

paires,  les  intervalles  à  peine  con  vexes,  irrégulièrement  et  peu

densement  pointillés,  les  points  formant,  à  coté  des  stries,  des

petites  rides  ou  linéoles  transverses  et  subarquées.  Dessous  du

corps  d'un  brun  plus  ou  moins  rougeàtre.  Tibias  antérieurs  tri-

dentés,  faiblement  denticulés  en  dessus.  Métatarse  postérieur  un

peu  plus  long  que  l'article  suivant.

Cette  espèce  offre  une  grande  ressemblance  avec  le  geminatus
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Wcstw.,  qui  a  les  stries  également  géminées  et  quelquefois

aussi  une  tache  rougeàtre  sur  les  épaules.  Elle  en  diffère  cepen-

dant  essentiellement  par  les  angles  antérieurs  du  corselet,  qui

sont  beaucoup  plus  arrondis,  par  sa  taille  plus  petite,  sa  forme

plus  oblongue  et  moins  large.  Une  autre  espèce  à  stries  gémi-

nées,  est  le  fossulatus  Westw.,  mais  dans  celui-ci  les  stries  sont

garnies  des  très-gros  pomts  et  son  corselet  est  parfaitement  lisse

sur  le  disque.

Perignamptus  (nov.  gen.).

Corpus  globatile,  apterum.  Antennae  lO-articulatae.  Oculi  omnino

divisi.  TJioracis  anguli  antici  et  postici  rotundati.  Scutellum  late

triangulare.  Epimera  mesothoracis  angustata,  minuta,  superne  non

discreta.  Tibiae  laminatae,  anticae  bidentatae,  posticae  apice  exlus

angulatae.  Tarsi  postici  breves,  unguiculis  minutis.

Corps  globuleux  en  dessus,  contractile,  aptère.  Organes  buc-

caux  des  Acanthocerus.  Antennes  de  dix  articles.  Chaperon  for-

mant  en  devant  un  angle  obtus,  Textrémité  de  l'angle  pointue.

Yeux  entièrement  divisés,  leur  partie  supérieure  très-petite,  en

oval  allongé  et  étroit.  Prothorax  à  angles  postérieurs  et  anté-

rieurs  arrondis.  Écusson  en  triangle  large  et  court,  entièrement

couvert  par  le  bord  postérieur  du  prothorax,  quand  le  corps

n'est  pas  contraete.  Epimères  mésothoraciques  très-étroites  ,  in-

visibles  d'en  haut.  Jambes  antérieures  bidentées,  les  quatre  po-

stérieures  lamelliformes,  celles  de  la  dernière  paire  terminées  en

dehors  en  angle  dentiforme.  Tarses  postérieurs  courts,  ne  dé-

passant  pas  la  largeur  du  tibia;  crochets  assez  petits.

Ce  nouveau  genre  présente  une  grande  ressemblance  avec  les

Acanthocerus  (Sphaeromorphus  Germ.),  due  principalement  à  la

1  acuite  contractile,  qui  lui  est  propre  au  mème  dégré  et  qui  né-

cessairement  a  fait  subir  à  tous  les  organes  des  modifications

analogues.  Néanmoins  les  deux  genres  offrent  plusieurs  differences

importantes.  Les  Acanthocerus  n'ont  les  yeux  quimparfaitement

divisés,  leur  prothorax  a  toujours  des  angles  antérieurs  distinets,

leur  tibias  postérieurs  forment  à  leur  extrémité  en  dehors  un
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angle  droit.  Mais  ce  sont  surtout  les  épimères  mésothoraciques

qui  prennent  une  forme  toute  differente  dans  le  genre  actuel.

Chez  les  Acanlhocerus  ces  organes  remontent  en  haut  au  niveau

de  la  surface  du  corps  et  présentent  par  consequent  la  mème

sculpture  et  la  mème  couleur  métallique  que  celle-ci.  lis  tou-
chent  avec  leur  coté  interne  antérieur  la  base  de  l'écusson  et  le

mucro  basal  de  l'élytre  s'interpose  entre  ces  deux  organes.

L'écusson  a  l'air  d'avoir  les  angles  basales  tranches  par  une

suture  et  la  partie  tranchée  parait  de  nouveau  divisée  par  un

sillon  (  1  ).  Dans  les  Perignamptus  les  épimères  ne  sont  point  vi-

sibles  d'en  haut,  ils  sont  réduits  à  une  petite  tranche  étroite

qui  reste  au-dessous  du  niveau  du  mucro  des  élytres.  L'écusson,

largement  hastiforme  dans  les  Acanthocerus  3  ne  présente  pas  de

troncature  de  chaque  coté  à  la  base:  il  est  beaucoup  plus  courts

que  dans  ceux-ci  et  quand  l'insecte  n'est  pas  contraete  en  boule  ,

le  bord  postérieur  du  prothorax  le  recouvre  presque  complète-

ment.  C'est  sans  doute  par  suite  de  ces  modifications  que  les

Perignamptus  ont  perdu  la  faculté  du  voi.  La  suture  des  élytres

ne  s'ouvre  que  lorsqu'on  emploie  de  la  force  et  les  ailes  se
trouvent  à  un  état  rudimentaire.

86.  I*.  Sharpi  (nov.  spec).  Nouvelle  Guinee;  ile  de  Yule

ou  Rorò  (D'Albertis!).  Deux  exemplaires.

Nitidus,  piceus,  subcupreus,  politus;  capite  laevi,  clypeo  lineis

tribus  rnarginalibus;  thorace  omnino  subtiliter  marginato,  stria  mar-

ginali  in  medio  tantum  baseos  interrupta;  elytris  striis  duabus

'rnarginalibus  alterisque  duabus  internis  brevioribus,  stria  suturali

nulla.  —  Long.  6  millim.

D'un  noir  de  poix  en  dessus,  avec  une  légère  teinte  cuivreuse,

plus  prononcée  sur  les  élytres.  Surface  très-brillante  et  sans

aucune  ponctuation.  Chaperon  très-obtusément  anguleux,  son

bord  accompagné  de  trois  lignes  marginales,  les  joues  avec  4

ou  cinq  petites  strioles  transverses.  Prothorax  margine  en  de-

vant,  sur  les  cótés  et  à  la  base,  la  ligne  marginale  interrompue

(')  Voyez  les  remarques  que  j'ai  publiées  à  ce  sujet  dans  Coléopt.  Heft.  XII,
p. 28.
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sur  un  espace  très-court  juste  en  devant  de  l'écusson.  Celui-ci

lisse,  acuminò  en  arrière.  Elytres  inflèchies  à  l'extrémité,  sans

strie  suturale,  deux  stries  marginales  entières,  V  intervalle  entre

ces  stries  assez  tranchant,  surtout  en  arrière,  en  outre  deux

stries  plus  courtes  vers  l'extrémité.  Dessous  du  corps  d'un  brun

rougeàtre.  Cuisses  brunàtres,  tibias  et  tarses  noirs,  face  externe

des  tibias  postérieurs  striolée  longitudinalement  dans  sa  moitié

intérieure,  transversalement  dans  l'extérieure.  Tranche  marginale
des  tibias  antérieurs  très-obsolètement  denticulée  en  dessus  des

deuxpetites  dents  apicales.  Antennes  d'un  rouge  brunàtre.

C'est  à  mon  excellent  ami,  M.  r  D.  Sharp,  que  je  me  fais  un

plaisir  de  dédier  cette  curieuse  espèce,  en  témoignage  de  la  haute

admiration  que  m'inspirent  ses  beaux  travaux  sur  les  groupes

les  plus  difficiles  des  Coléoptères.

Genre  Synarmostes,  Germ.

87.  S.  pixnctioollis,  Sharp.,  Coleopt.  Heft.  XIV,  p.  63

(1875).

Java,  Tschibodas  (Beccarli).

Espèce  parfaitement  distincte  du  Gestroi  par  la  ponctuation

dense  et  grossière  du  corselet,  dont  les  cótés  sont  en  mème

temps  un  peu  moins  arrondis.

88.  S.  Gestroi,  Harold,  Stett.  Ent.  Zeit,  XXXV,  p.  286

(1874).

Borneo,  Sarawak  (Doria!).

89.  S.  pieinvis,  Sharp,  Coleopt.  Heft.  XIV,  p.  64  (1875).

Borneo,  Sarawak  (Doria!);  ìles  Ani,  Wokan  (Beccarli).

Je  rapporte  à  cette  espèce  deux  individus,  qui  se  distinguent

du  Gestroi,  avec  lequel  ils  ont  du  reste  la  plus  grande  affinité,

par  une  taille  un  peu  plus  avantageuse,  une  couleur  d'un  noir

plus  foncé,  les  élytres  d'une  forme  un  peu  plus  large,  plus
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brièvement  arrondies  en  arrière  et  une  pubescence  plus  blan-

chàtre  et  surtout  plus  courte.  Dans  d'autres  individus  des  ìles

Philippines  que  j'ai  devant  moi,  Ton  apercoit  en  outre  sur  les

élytres  quelques  points  très-petits  et  très-fìns  entremèlés  entre

les  gros  points  ombiliqués.
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